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Ce qu'ecrivent NOS LECTELJRS 
Une sorte de changement 

"Il m'arrive parfois d'ecouter vos 
commentaires traitant de la religion, de 
la place de l'homme dans la societe, de 
sa pietre existence en ce bas monde, et 
de la course aveugle a sa pro pre perte .. 
Pour etre franc, je dois vous avouer que 
j'ai ete profondement touche par votre 
sincerite et Jes verites devoilees en la 
matiere. Jusqu'a present, je n'etais guere 
croyant; depuis quelques mois, il en est 
autrement - et je sens qu'au plus pro­
fond de moi-meme il se passe quelque 
chose d'encore indefinissable, une sorte 
de transformation, de liberation des ser­
vitudes terrestres." 

Un lecteur franfais. 

Emissions matinales 

"Il est bien regrettable que vos emis­
sions soient si matinales. II faudrait les 
faire entendre le soir apres les informa­
tions, a la place des chansons populaires 
et des emissions vulgaires; elles feraient 
du bien a notre jeunesse qui a besoin de 
morale." 

Mme A . M., fenlain 

• 1l est vrai que nos emissions sur 
Europe 1 et Radio Luxembourg sont 
matinales, mais celles sur Radio Andorre 
ne le sont pas. (Consultez notre horaire 
a la page 12.} 

"J'aime tant VOS emissions! Quel 
reconfort, et quelle elevation de }'rune 
on en retire. Je suis mieux toute la jour­
nee le jour OU j'ai le bonheur de 
l'entendre. Merci." 

Mme M. M. 1 de Mauleon . 

Si seulement ... 

"Si seulement le monde entier pouvait 
lire votre revue .. . Avant de la connai­
tre moi-meme, je me sentais perdue -
et me demandais quel etait le but de ma 
vie. J'avais peur de prendre une mau­
vaise voie, mais grace a vous, je sais 
quelle route je dois suivre." 

Mlle f. A ., 
de Villeneuve-de-Riviere. 

L'evolutionisme 

"Le hasard vient de mettre sous mes 
yeux un article de votre revue sur 

l'evolutionnisme qui m'a paru du plus 
haut interet clans son anticonformisme. 
En consequence, je vous serais recon­
naissant de bien vouloir me compter 
parmi vos abonnes." 

M. P. R. P.1 de Belhomert. 

Pour et contre 

"A mon avis, votre entreprise a une 
grande valeur positive. Vous avez a 
Coeur de rechercher la verite clans notre 
pauvre monde qui se perd de plus en 
plus. Vous desirez apporter une solution 
en donnant au monde conscience de ses 
erreurs et en apportant aux hommes une 
raison d'esperer. En cela, je ne puis 
qu'admirer votre oeuvre de tout mon 
coeur. Concernant les Dix Commande­
ments, je puis faire des critiques mais 
elles seraient d'un ordre particulier, car 
chacun est libre de croire ce qu'il veut­
et j'ajoute que chacun a le devoir de 
manifester sa personnalite comme il se 
doit. Par consequent, tout individu doit 
exprimer les pensees qui sont presentes 
en lui sous des impulsions positives." 

M . R. W., de Berchem, Anvers. 

• Ne pensez-vo11s pas, cher Monsieur, 
que vous vous contredisez? 

Pur et clair ! 

"Vos articles clans "La PURE 
VERITE" sont si bien rediges et com­
poses d'un frarn;ais si pur et s1 clair 
que je n'ai aucune crainte d'affirmer 
que vous etes un erudit tel qu' on peut 
rarement lire." 

M . f. L. V., de Montreal, 
Canada. 

A 73 ans ... 

"Je tiens a vous dire que c'est avec un 
plaisir renouvele que je re<;ois chaque 
mois "La PURE VERITE" ; chacun des 
numeros est infiniment captivant. J'ai 
73 ans. Si vous jugez qu'il n'est pas 
trop tard pour m'inscrire a votre Cours 
de Bible, ce sera avec joie que je le 
suivrai ." 

Mme f. L., de Dinan. 

• Non, ii n'est jamais trop tard pour 
apprendre. 
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Septembre 1970 La PURE VERITE 

EDITORIAL 
par Herbert W. Armstrong 

T'UN DE NOS diplomes de l'AM­
L BASSADOR COLLEGE nous a 

recemment ecrit qu'il a eu une 
conversation avec deux psychologues 
professionnels. Ils aborderent le sujet de 
la "verite eternelle". 

11 s'agit li d'un sujet favori pour 
ceux qui ont absorbe, sans discuter, les 
enseignements des universites modernes 
en matiere de psychologie. A maintes 
reprises, j'ai desire ecrire quelque chose 
concernant cette conception pseudo­
scientifique, mais il semble qu'il ait 
fallu cette lettre pour que je m'y 
attelle ... 

Ces deux hommes semblent avoir 
exprime les enseignements acceptes par 
les gens dit "eduques". Ils affirmaient 
qu'il n'existe pas de chose telle qu'une 
VERITE absolue ou eternelle - que ce 
qui est vrai, de nos jours, peut fort bien 
ne pas l'etre demain, et que ce qui est 
verite pour quelqu'un peut ne pas l'etre 
pour une autre personne. 

Les deux psychologues assurerent au 
diplome de 1' AMBASSADOR COL­
LEGE qu'il n'y a pas de Dieu qui ait 
revele une VERITE eternelle; une telle 
verite n'existerait pas. Ils lui soutinrent 
qU:e l'histoire montre !'evolution des 
points de vue humains, et que nos 
points de vue actuels ne sont pas les 
memes que ceux des anciens. Qui 
sommes-nous done pour pouvoir juger? 
Comment pouvons-nous affirmer qu'une 
personne est dans l'erreur? Ce qui est 
mal pour nous peut etre bien pour 
quelqu'un d'autre. 

Ces messieurs "erudits" declarerent 
qu'il nous faut apprendre a avoir 
!'esprit large, et que nous ne devons pas 
condamner celui qui a vole une auto­
mobile: cela peut etre "mal" a nos yeux, 
mais bien aux siens ... 

Notre diplOme leur demanda: "Et 
que pensez-vous des coupeurs de tetes ?" 

Ils repliquerent: "Nous ne devrions 
pas juger un coupeur de tetes; le fait de 
tuer d'autres hommes est bien pour lui, 
dans sa socihe." 

Peut-etre ne devrions-nous pas juger 
ou condamner ces psychologues moder-

nes "eduques" du fait qu'ils expriment 
de telles idees. Peut-etre devrions-nous 
avoir les idees plus "larges", et, le 
moins que nous puissions faire, c'est 
d'examiner la SOURCE! J'entends ceci 
au sens propre de ce ter~e. La source de 
conceptions aussi ridicules n'est pas une 
maniere de penser erronee de la part des 
hommes en question. Ils n'en sont pas 
venus a ces conclusions absurdes par 
leur propre raisonnement. COMMENT 
alors de telles stupidites ont-elles pu se 
loger dans leur esprit? 

Avant tout, il faut avoir conscience, 
une fois de plus, du systeme def ectueux 
d'education auquel le monde actuel a 
recours. Depuis le jardin d'enfants et les 
classes elementaires, les eleves et les etu­
diants ne sont pas entraines a penser, a 
examiner, a faire des recherches, et a 
etablir la PREUVE de verites prouvees 
et bien fondees. 

L'education moderne est un processus 
OU l'on porte l'accent sur la memoire: je 
crois l'avoir deja dit auparavant. On 
gave les cerveaux des eleves et des etu­
diants comme on gave les oies au moyen 
d'entonnoirs pour les engraisser. On 
leur bourre le crane avec les theories, les 
postulats et les idees, que ce soit vrai ou 
faux, du professeur ou du manuel. 

Les etudiants sont notes d'apres la 
fac;:on dont ils Ont bien retenu, recite OU 
ecrit quoi que ce soit qui ait ete mis de 
force dans leur esprit. On ne s'attend 
pas a ce qu'ils pensent, discutent, exami­
nent, OU cherchent a PROUVER la 
veracite des choses qui entrent ainsi 
dans leur esprit receptif et malleable 
qui n'est pas encore enclin a mettre en 
doute ce qu'on leur dit. 

11 s'agit la, ni plus m moins, d'un 
processus de LAV AGE DE CERVEAU. 
Ces deux psychologues a l'air digne 
etaient tout simplement des automates 
dont on avait lave le cerveau . . . Ils en 
etaient venus a croire a ce qu'on appelle 
la "psychologie moderne" . On la leur 
avait pour ainsi dire inoculee, et cette 
"inoculation" avait provoque une sorte 
de demi-sommeil mental qui les empe­
chait d'admettre la verite. Ils avaient 
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absorbe tout ceci sans discuter. Mainte­
nant, ces idees saturaient et impre­
gnaient en quelque sorte leur esprit 
docile. 

Sans qu'ils s'en doutent, ils sont victi­
mes d'un SYSTEME diabolique et 
errone, qui etreint le monde entier a 
l'heure actuelle. II n'est done pas sur­
prenant que ce dernier soit SEDUIT et 
TROMPE! 

La science moderne est quelque chose 
de relativement NOUVEAU dans le 
monde; elle est encore clans ses langes, 
pour ainsi dire. Elle n'a en realite pas 
appris grand-chose jusqu'a present. Pres 
de 90 pour cent de tous les hommes de 
science qui ont jamais vecu sont encore 
en vie de nos jours. 

La science est materialiste. J'entends 
par la que ses outils averes sont 
!'observation, la mesure et la raison; ils 
se bornent au domaine physique et 
materiel. Les hommes de science sont 
des etres humains faillibles. Ils ne con­
naissent que ce qui leur vient par 
l'intermediaire des yeux, des oreilles, de 
la bouche, du nez ou de leur sens du 
toucher; en somme, seulement ce qu'ils 
peuvent voir, entendre, gouter, sentir ou 
toucher. 

Ils ne savent RIEN en ce qui con­
cerne le royaume spirituel. Les faits et 
les principes spirituels, les lois et les 
valeurs spirituelles, sont au-dela de leur 
champ de vision, completement hors de 
leur portee. 

Qu'est-ce done qui est errone? Qu'y 
a-t-il de mal clans cette conception 
essentiellement "intellectuelle" selon 
laquelle il n'y aurait pas de verites eter­
nelles, "pas de vraies valeurs fixes" ? Ce 
qu'ils ignorent, c'est le fait que les 
valeurs spirituelles existent effective­
ment - que des LOIS spirituelles sont 
en vigueur et appliquees - et que ces 
lois, ces forces et ces principes sont 
meme plus reels que la matiere. 

L'erreur fondamentale de cet "intel­
lectualisme" moderne, de ce vain "ratio­
nalisme", est que ces gens ne sont 
capables de voir, de saisir, d'examiner 
ou de "peser" qu'une PARTIE des faits 
existants qui ont un rapport direct avec 
leurs problemes. 

En un mot, l'erreur fondamentale 
qu'ils commettent est de laisser DIED 
en dehors de leurs connaissances; ils ne 
se sont pas soucies de conna!tre Dieu. 

La PURE VERITE 

(Lisez cela clans Romains 1: 28.) "Se 
vantant d'etre sages, ils sont devenus 
FOUS ... " (Rom. 1 :22). C'est ce que 
l'Eternel Dieu dit. 

En consequence, ce qu'ils ne peuvent 
pas voir, c'est qu'il existe des LOIS et 
des principes spirituels que DIED a ins­
titues de fa;on inexorable, des lois aussi 
reelles que les lois physiques qui regis­
~ent la chimie et la physique, exer<;ant 
une action sur la matiere, ainsi que sur 
les forces et les actions d'ordre materiel. 

Ces . lois sont hernelles; elles sont 
immuables. Elles ne changent pas et ne 
devient pas . La matiere est soumise a un 
changement constant. Comme l'a dit un 
philosophe au sujet du monde physique 
de la matiere et de ses forces et ener­
gies: "II n'y a rien de permanent, si ce 
n'est le changement." 

vous etes une personne physique; 
vous changez constamment et vous 
n'etes pas permanent. Vous etes ici, 
clans cette vie, pour un court instant 
seulement. 

DIED ne change pas; II est le meme 
hier, aujourd'hui et eternellement (Heb. 
13: 8) . Dieu est ETERNEL. La verite 
divine est ETERNELLE. Les LOIS spi­
rituelles de Dieu sont egalement El'ER­
NELLES; elles sont immuables et ne 
changent pas. De meme, les VRAIES 
V ALEURS sont ETERNELLES. 

Mais les hommes de "science" se bor­
nent au domaine physique et concret. Ils 
sont dans !'ignorance totale de ces faits, 
principes, lois et valeurs d'ordre ETER­
NEL. Cependant, clans leur vanite, ils 
s'imaginent etre eduques. 

Veuillez maintenant considerer la 
grande LOI Spirituelle de Dieu. Son 
principe est l' AMOUR - un amour 
spirit11el dont le monde "scientifique" 
ne sait absolument rien. 

Toute la Loi est resumee clans ce seul 
mot: I' AMOUR. Ce dernier se subdivise 
en deux Grandes Lois: /'amour envers 
DIED et /'amour envers notre PRO­
CHAIN. Ensuite, il est encore subdivise 
en dix points (Jacques 2:10, et 8-11): 
les quatre premiers commandements 
nous instruisent sur la f afon d'aimer 
Dieu, et les six derniers sur la maniere 
d'aimer notre prochain. 

A son tour, cette Loi spirituelle ine­
xorable se ramifie en d'autres comman­
dements, jusqu'a ce que la BIBLE tout 
entiere soit une sorte d'"amplification" 
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de cette Loi clans ses myriades de 
details. 

Les Dix Commandements s'appli­
quent a des actes physiques, mais 
ce sont des principes spirituels. Le fait 
de transgresser la lettre de la Loi en 
commettant l'adultere est un acte physi­
que, mais c'est egalement un principe 
spirituel. 

Or, les psychiatres et les conseillers 
matrimoniaux modernes, qui ne voient 
que les facteurs physiques et materiels, 
en viennent a accepter de plus en plus 
le point de vue que lorsqu'on commet 
l'adultere, ON NE FAIT AU CUN 
MAL; si la femme fidele ne sait rien au 
sujet de l'infidelite de son mari avec une 
autre femme, ou est le mal? . _ . 

DIED TOUT-PUISSANT a cree une 
LOI spirituelle, et II l'a mise en oeuvre. 
II a cree le sexe. II l'a cree dans trois 
desseins principaux: 

1) L'attirance necessaire pour inciter 
un mari et une femme a former un foyer 
et devenir frequemment !'expression 
supreme de cet amour physico-spirituel, 
de ce respect et de cette tendresse qu'ils 
eprouvent l'un envers l'autre; ils 
accroissent de la sorte ce lien d'amour 
qui n'est partage avec personne d'autre, 
qui cimente le . mariage, et protege 
l'integrite du foyer; 2) un moyen de 
reproduction permettant d'amener clans 
le foyer la benediction, octroyee par 
Dieu, d'avoir des enfants que l'on aime. 

Le troisieme dessein, qui est une 
grande benediction, est d' acquerir du 
caractere, de developper la fidelite 
envers son conjoint_ et envers ses 
enfants; d'accro!tre. en soi un sens de 
but, de fidelite, de domination de soi­
meme lorsqu'on est tente; de devel~pper 
un sens des responsabilites en pourvoy­
ant aux besoins du menage et en edu­
quant les enfants. 

Prenons le cas de !'ignorant "edu­
que" qui ne peut pas voir plus loin que 
le bout de son nez, qui ne considere que 
les seuls facteurs physiques et les raisons 
pour lesquelles l'adultere ne pel}t pas 
faire de mal, si la femme ne s'aper<;oit 
de rien. Supposons que le mari fasse 
tres attention. II commence par "tri­
cher" avec sa femme - il commet 
l'adultere. 

Qu'arrive-t-il? Vous pourriez penser 
qu'il n'arrive RIEN, si sa femme n'en 

(Suite page 34) 
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CEXODE 
EN 

MASSE 
Dans certains pays - et la France est 
certainement du groupe - Jes mois de 
iuillet et d' aoOt sont une epoque toute 
speciale; ifs sont destines, pour ainsi dire, 
a un but exclusif: /'exode vers /es plages 
ensoleillees, vers /es montagnes a /'air 
frais, vers la campagne verdoyante. C'est 
la mobilisation quasi generale de ceux 
qui "se reposent" de leurs occupations 
ordinaires. Mais s'agit-il reel/ement 
d'un repos? A quoi serf cet exode 

gigantesque? 

par Dibar Apartian 

P OUR CEUX qui frequentent les 
etablissements d'enseignement, 
les vacances representent le 

moment le plus attendu et le plus chfo 
de toute l'annee scolaire; c'est une 
periode de gai:ete et cl' amusement! En 
fait, clans l'esprit de beaucoup de jeunes 
ecoliers, la ferme~ure des classes appa­
rait CQ!hme l'une des decisions les plus 
sages qtie les _ adultes aient jamais 
prises; .. 

Le mot "vacances" a quelque chose 
de magique en soi pour presque tout le 
monde. On attend impatiemment cette 
saison; on fait des projets a leur sujet, 
on en reve meme. "Vive les vacances !" 
entendez-vous dire. Elles sont censees 
etre une periode de "repos", de detente 
et de .delassement pour ceux qui occu­
pent des emplois reguliers. A cette epo­
que de l'annee, les agglomerations s-e 
vident; la marche des activites urbaines 
se ralentit considerablement, car 
ouvriers, artisans, employes et commer­
c;ants prennent leurs vacances. Il le faut ! 
En fait, nombreux sont ceux qui 

n'hesiteraient meme pas a quitter leur 
emploi si ce temps de "grace" ne leur 
etait pas accorde par leur patron chaque 
annee. On s'y attache et on s'y livre 
comme s'il s'agissait d'un rite religieux. 

Toutefois, clans notre fac;on moderne 
de vivre, les vacances representent-elles 
reellement une periode de joie, de 
divertissement sain et de repos, au sens 
prop re de ces termes? On voudrait le 
croire; on se force meme a le croire. On 
le pretend, mais finalement, au retour 
des vacances, on se rend bien compte 
que ce n'etait, apres tout, qu'une sorte 
d'illusion qui a coute assez cher ... Les 
plages ensoleillees etaient encombrees 
par d'autres vacanciers qui, a leur tour, 
auraient voulu etre a l'ecart du reste du 
monde; sur les sentiers des montagnes 
ou l'air est pur, les bouteilles et les boi­
tes de conserves vides defiguraient le 
paysage qui etait parseme de toutes sor­
tes d'ordures. Bref, ce n'etait pas exacte­
ment ce qu'on avait espere trouver. 
Quant aux lacs et aux rivieres, ils 
etaient sales, et l'on voyait par ci par Ia 

Wide World Photo 

des panneaux portant l'inscriphon: 
"Eau polluee - baignade interdite." 

Non, tout compte fait, ces vacances 
n'etaient pas ce dont on avait reve, il s'en 
faut de beaurnup. Combattre l'embou­
teillage pour aller quelque part ou 
tout le monde va, vivre en compagnie 
d'une foule de gens qui tous cherchent 
le bon petit coin tranquille, et rentrer en 
retrouvant le meme embouteillage sur 
les routes, cela n'etait pas precisement le 
repos souhaite. En somme, en partant 
pour vos vacances, vous n'aviez pas 
beaucoup change la vie que vous meniez 
chez vous . Vcms vous etes tout bonne­
ment fait entourer de nouveaux visages, 
de gens qui, tout comme vous, ont 
quitte leur demeure pour se trouver sou­
dain avec vous. C'etait un changement 
de cadre, mais non pas d'entourage, a 
proprement parler. 

DES LOISIRS 

Si vous vous interessez a l'origine des 
mots, une petite recherche vous permet­
tra de constater que le mot "vacances" 
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tire son origine du latin, et signifie lit­
teralement un vide. Un terme pas trop 
fiatteur, il faut le reconnaitre. 

Mais un vide de quoi? A quoi sert un 
vide? Que peut-il accomplir? Ce desir 
de vouloir absolument abandonner, 
pour quelques semaines, un travail 
regulier et se livrer a une existence 
"vide'', n'a pas beaucoup de sens - du 
moins lorsqu'on !'examine du point de 
vue etymologique. 

II va sans dire qu'un repos regulier, 
de meme qu'un changement sain de nos 
occupations routinieres, sont des choses 
indispensables clans notre vie. Toute­
fois, les vacances nous offrent-elles ce 
"repos" tant necessaire et desire, ou ce 
changement "sain"? C'est la la ques­
tion! On estime que les estivants 
reduisent en fumee, en un seul mois, 
cinq milliards et demi de cigarettes. Le 
moins qu'on puisse dire a ce sujet, c'est 
qu' ils n'qffrent aucune chance a leurs 
poumons de se reposer. 

La consommation des boissons alcoo­
liques monte egalement en fieche durant 
ces mois de vacances. La promiscuite bat 
son record; les excursions en drogue, 
la pornographie, les perversions, le vol, 
les soirees OU regne la violence, les cri­
mes, ces choses ne connaissent point de 
vacances. En fait, pour certaines person­
nes elles representent le motif de leurs 
vacances. 

En F ranee, les depenses affectees aux 

On peut tres bien s'amuser pen­
dant les vacances! 
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vacances, aux distractions et aux loisirs 
atteignent 15 % du budget familial. 
C'est la un · pourcentage considerable. 
Rien d'etonnant qu'un Frarn;:ais sur 
deux avoue rencontrer de serieux pro­
blemes pour l'etablissement de son bud­
get de vacances. Neanmoins, cela ne 
l'empechera pas pour autant de partir en 
vacances ! Cette annee, 20 millions de 
Fran~ais ont participe a cet exode en 
masse, et une partie d'entre eux se sont 
paye des vacance~"a credit"; cela signi­
fie qu'ils devront passer les 11 pro­
chains mois a travailler dur, a gagner 
davantage, afin de pouvoir payer leurs 
dettes. Ensuite, l'annee suivante, l'exode 
"a credit" recommencera de plus 
belle. 

Un journaliste a defini le loisir 
comme etant "la valorisation d'un temps 

Pocono Scenicords 
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dont on peut enfin disposer librement, 
par opposition au temps du travail obli­
gatoire". Soit, mais combien y a-t-il de 
gens qui soient a meme de disposer avec 
sagesse du temps libre qu'ils prennent 
sur leur travail obligatoire? A quoi ces 
moments de loisir sont-ils consacres cha­
que jour, chaque semaine, chaque mois 
et chaque annee? A des fins construc­
tives ou destructives? A la paresse ou 
au "repos" sain et reel? Pour rege­
nerer !'esprit et le corps, OU pour !es 
souiller? · 

Encore faudrait-il savoir comment 
tirer le meilleur parti des moments de 
loisir, avant de les reclamer. Mais nous 
vivons aujourd'hui clans un monde qui 
a perdu la notion de la vraie 'valeur des 
choses. Dans nos pays censement chre- · 1 
tiens, qui, d'une fa~on generale, sont 

egalement les plus prosperes, l'individu 
moyen s'estime de plus en plus allergi­
que au travail. En un siecle, nous 
sommes passes de 3.500 heures de travail 
annuel a 2.000 heures seulement. Dans 
certaines industries, notamment aux 
Etats-Unis, c'est deja la semaine de 32 

heures ; le moment n'est pas tres loin ou 
le salarie ne travaillera que 200 jours 
par an. 

Et alors, que fera-t-il au juste de ses 
jours de conge? Les passera-t-il a lire, a 
etudier et a s'instruire? Ne soyons pas 
nalfs ! A l'heure actuelle, un tiers des 
menages possedent moins de 5 volumes 
de bonne lecture. De recentes statisti­
ques ont revele que 38 pour cent des 
adultes ne lisent jamais de livres, alors 
que les bibliotheques publiques ne sont 

I 
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frequentees que par 9% des adultes. 
Dans ces conditions, comment pen­

sez-vous que l'individu moyen passe ses 
moments de loisir? Justement a ne pas 
faire grand-chose! 11 se cree un vide; il 
se laisse aller a la paresse et cherche des 
divertissements peu salutaires; bref, c'est 
!'evasion de soi-meme ainsi que des res­
ponsabilites de la vie. Vous rendez-vous 
compte que, . de par le monde, les gens 
passent presque 1.000 milliards 
d'heures par an devant l'image electro­
nique de la television? Et clans nos pays 
civilises et riches, deux enfants sur trois 
ont chaque soir les yeux diriges vers 
l'ecran; peu importe ce qu'ils voient, 
pour autant qu'il y ait quelque chose 
a voir. 

Ce souci de_ vouloir se distraire sans 
faire un effort reflete du reste la menta­
lite de l'homme moderne qui cherche la 
supression de l'ennui clans !'evasion 
meme. En cette ere technologique, les 
loisirs sont devenus une sorte de 
"maladie sociale" aussi insidieuse que 
contagi~use. Comme le dit un philoso­
phe, "Nous avons acquis de la maitrise 
a eveiller les appetits materiels, mais 
nous echouons pitoyablement clans l'art 
de susciter les besoins de l'esprit." 

Les vacances devraient etre un temps 
de repos physique aussi bien que men­
tal. Sans etre un arret complet de toute 
activit~ intellectuelle, elles devraient 
etre un changement de routine. 11 fau­
drait en profiter pour regenerer son 
espr1t, faire des choses qu'on n'a pas eu 
le temps ou le loisir de faire pendant le 
reste de l'annee: a titre d'exemple, culti­
ver !'intellect et elargir ses connaissan­
ces. Les vacances sont une excellente 
occasion pour consolider sa famille, 
pour se consacrer davantage a elle, et 
non pour laisser les membres partir 
chacun de son cote. 

LES V ACANCES 
ETERNELLES 

le .. repos reel est une chose fort 
necessaire, tant pour le corps que pour 
l'esprit. C'est pour cette raison meme 
que Dieu nous recommande de nous 
reposer de notre travail chaque semaine, 
le septieme jour; 11 nous ordonne de Le 
glorifier ce jour-la, de L'adorer, 
d'etudier Sa parole, afin de mieux Le 
connaltre. C'est a ces fins, precisement, 
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Toute la famille s'en va a la peclte. 

que le Sabbat du sept.ieme jour a ete 
cree. Mais combien y a-t-il de gens qui 
se consacrent a de telles activites ce 
jour-la? En fait, combien yen a-t-il qui 
sachent ce qu'est le Sabbat, qui soient 
meme disposes a !'observer tel que Dieu 
veut que nous l'observions? Et pourtant, 
il s'agit en !'occurrence d'un vrai repos 
hebdomadaire qui devrait servir de 
modele pour les vacances annuelles. 

Du fait que l'humanite s'est detour­
nee des voies divines, eUe ne connait 
plus ni le chemin de la paix, ni celui de 
la joie, ni celui du travail productif, pas 
plus d'ailleurs que la fac;:on convenable 
de "se reposer" ou de passer de vraies 
vacances. 

Le repos reel et profitable n'est pas 
synonyme de paresse ou d'inactivite. 

L'Eternel Dieu, a,pres avoir acheve "au 
septieme jour son oeuvre ... se reposa 
au septi.eme jour de toute son oeuvre" 
(Gen. 2: 2 ) . Mais Dieu ne passa pas 
le septieme jour en .faisant un "vide" 
autour de Lui ou clans Son existence; II 
ne S'est pas derobe a Ses responsabilites. 

Dieu est un Etre actif ; Il oeuvre cons­
tamment. II cree. 11 produit et gouverne 
equitablement l'univers entier. II n'y a 
pas de "vide" aans Sa vie. 11 n'y en a 
pas davantage clans Ses pensees et clans 
Ses activites . Le "repos" qu'l1 nous a 
prescrit do.it etre consacre a notre deve­
loppement spirituel, a la consolidation 
de nos rapports familiaux, et non pas a 
la debauche physique et mentale. 

Dans le plan divin, clans le dessein 

(Suite page 22) 



illiilllll!!!!=='Certaines araigr:iees construisent des trapp~s qui servent 
Cle pie es; d'auties utilisent des appareils de levage. II y en a, 
parmi el/es, qoi peuvent glisser rapidement sur l'eau; 
d'autres planent, construisent des embarcations, ou tissent 
des toiles. Elles· accomplissent tant d'exploifs surprenants que 
/es evolutionnistes ont ete contraints d'admettre certaines 
choses tres embarrassantes a leur sujet. Lisez dans cet article 
qui donne vraiment a reflechir, comme /'evolution s'empetre 

dans un etnchevetrement sans fin . 

"VITE, VITE! Un journal ou 
une pantouf!e - n'importe . 
quoi, vite ! 11 y a une grande 

araignee clans la salle de bains .. . " 

Vous avez deja entendu cela, n'est-ce 
pas? 

L'araignee est presque aussi familiere 
que la salete, la poussiere, les fourmis, 
ou la mouche domestique. Les araignees 
se presentent a nous sous toufes les for­
mes et sous toutes les tailles, et chacune 
d'elle~ evoque pour nous des visions 
d'horribles. enflures, de morsures tres 
douloureuses et de consequences effroya­
bles et inconnues qui en resultent. 

Aussi, "squish"! - et un autre hate t 
indesirable du foyer est rapidement 
expedie ad patres . . . 

Les araignees evoquent pour la mal­
tresse de maison des visions de terreur. 
Se rnppelant peut-etre d'horribles scenes 
qu'elles ont vues dans des films de 
science-fiction, ou une tarentule gigan­
tesque se balan~ait de fa~on grotesque 
au-dessus d'immenses batiments, ses 
effrayantes pattes-mkhoires attrapant 
tout ce qui se trouvait a sa portee, de 

par Garner Ted Armstrong et Paul Kroll 

nombreuses femmes craintives attaquent 
les araignees avec toute la ferocite d'un 
rhinoceros qui charge - en considerant 
ces petites betes comme menace pour 
leur vie meme. 

Les araignees et leurs toiles ont ete 
utilisees en tant que symbole du mal 
depuis la plus haute antiquite. Voulez­
vous avoir une couverture de livre qui 
symbolise !'intrigue, le mystere et un 
sombre com plot? Dans ce ·Cas, dessinez 
une toile d'araignee sur la couverture. Si 
YOUS voulez evoquer !'impression d'etre 
pris au piege sans espoir, il suffit de 
montrer un homme qui est empetre clans 
cette toile. 

Nous avons tous eu a arracher les 
petites toiles assez tenaces, laissees par 
quelque araignee entreprenante ayant 

. estime que l'interieur d'un appentis ou 
d'une grange est un endroit de choix 
pour prendre au piege de belles mouches 
vertes bien juteuses. 

Si desagreable que soit ce sujet, les 
araignees font partie de ce qui nous 
entoure quotidiennement. Mais d'ou 

viennent-elles? Comment les araignees 

ont-elles appris a tisser leur toile? Que 
SONT-elles en realite? Sont-elles reelle­
ment dangereuses? Sont-ce les alliees ou 
les ennemies de l'homme? Et ... ont­
elles EVOLUE? 

Vous verrez clans cet article une 
grande raison pour LAQUELLE 
l'araignee est le symbole du mystere et 
de !'intrigue - en particulier pour les 
evolutionnistes. Vous constaterez egale­
ment que toute la theorie de leur pre­
tendue evolution est prise au piege clans 
une toile complexe, collante et inextri­
cable de contradictions et de confusions. 

COMBliEN Y EN A-T-IL? 
Cette araignee que vous avez trouvee 

clans votre salle de bains a beaucoup de 
parentes. C'est ainsi que W. S. Bris­
towe, qui fait autorite en matiere 
d'araignees (beaucoup de menageres 
vont penser "Pouah ! On n'a pas idee 
d'etre une autorite en matiere 
d'araignees !") a calcule qu'il y a envi­
ron 2.265.000 araignees pour chaque 
arpent de region herbeuse qu'on laisse 
en paix. Une autre autorite declare que 
le nombre moyen des araignees par 
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arpent clans les regions herbeuses de 
l' Angleterre et du Pays de Galles est 
d'au moins cinquante mille. Pour les 
habitants de la Grande-Bretagne et du 
Pays de Galles, cela signifie qu'il y a 
au moins DEUX TRILLIONS DEUX 
CENT MILLIARDS d'araignees clans la 
campagne. 

Il n'est done pas etonnant que, du 
fait de leur nombre, les araignees aient 
donne naissance a plus de legendes et 
de superstitions que presque n'importe 
quelle autre creature vivante. 

Les araignees ne sont pas des insectes, 
bien que la majorite des gens croient le 
contraire. La plupart de ceux qui, armes 
d'une pantoufle, poursuivent une arai­
gnee, ne se soucient pas de savoir clans 
quelle categorie la science la range. Les 
araignees font partie de la classe des 
arachnides, dont le nom provient d'une 
superstition paienne. Il derive en effet de 
la notion folle selon laquelle Arachne, 
une jeune fille de Lydie, qui etait une 
celebre tisseuse, jeta un jour un defi a 
Athena, autre personnage inexistant, 
issu de !'imagination grecque ancienne 
si fertile. Selon cette histoire fictive, 
Arachne perdit ce concours et se pendit: 
Sur ce, Athena changea le noeud cou­
lant de la corde en une toile d'araignee 
et Arachne elle-meme en une araignee, 
et la condamna a tisser a jamais. 

Les superstitions, qu'elles soient evo­
lutionnistes ou grecques, ne sont pas des 
faits, et la classe · des araignees est 
l'une des plus importantes clans 
l'equilibre complexe qui existe entre les 
creatures vivantes - equilibre que les 
savants se plaisent ii appeler "la nature". 

Beaucoup d'hommes de science savent 
qu'il serait IMPOSSIBLE de controler 
la population des insectes si Ies arai­
gnees n'existaient pas; le monde entre­
rait clans une epoque de Beaux 
provoques par les insectes defiant toute 
imagination, si ces petits arachnides 
affaires ne devoraient pas plusieurs 
·milliards d'insectes chaque matin pour 
leur petit dejeuner. Et ces creatures qui 
rendent service a l'homme le mordent ou 
le piquent rarement. 

UNE V ARIETE ETONNANTE 

Les araignees ont certains instincts 
rares et quelques-unes des capacites les 
pius INHABITUELLES parmi toutes 
les .creatures vivantes. 
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II y a des araignees qm sont 
d'expertes plongeuses et qui emmenent 
avec elles leur PROPRE approvisonne­
ment d'OX)'."GENE. D'autres arai­
gnees sont effectivement capables de 
marcher sur l'eatt . 

Certaines sont a meme, grace au 
mimetisme, de contrefaire des fruits 
morts ou des brindilles. Elles peuvent 
CHANGER DE COULEUR afin 
d'affecter la meme teinte que celle des 
fleurs clans lesquelles elles habitent. 
D'autres sont en mesure de ressembler a 
s'y meprendre a du bois mort OU a Un 
morceau d'ecorce. II y a meme une 
variete dont on signale qu'elle peut 
prendre !'aspect de DEJECTIONS 
D'OISEAUX. 

Les araignees sont parmi les meil­
leures artistes du monde clans le 
domaine de la "transformation rapide". 

On en connalt un groupe qui se dis­
tinguent de far;:on remarquable par leur 
adresse en matiere de construction 
mecanique. En utilisant des methodes 
fondees sur !'utilisation d'un appareil­
lage de levage, elles peuvent hisser en 
l'air une victime beaucoup plus lourde 
qu'elles. Certaines araignees font . res­
sembler leurs toiles a des terrains 
d'atterissage afin de prendre au piege 
des insectes non mefiants. 

II existe certaines especes d'araignees · 
qui, comme un cow-boy, lancent un 
lasso autour de leur proie. D'autres jet­
tent des FILETS sur leurs victimes, 
comme les gladiateurs ·romains qu'on 
appelait les retiaires. D'autres encore 
crachent une sorte de boule collante 
attachee a un fil et frappent ainsi leur 
victime sur la tete. Elles reussissent 
presque toujours a attrapper leur proie : 
l'insecte reste colle a cette substance 
visqueuse. 

On cite le cas du male d'une espece 
d'araignees europeennes qui apporte a 
sa femelle une sorte de "cadeau de 
inariage". D'ordinaire, il s'agit d'une 
mouche enveloppee tout specialement 
clans une toile. 

L'araignee dite "misumenops 
nepenthicola", a conclu un "pacte" 
etonnant avec une plante qui attrappe 
les insectes, mais nous reviendrons a 
cela plus tard. II y a des arraignees qui 
construisent une sorte de radeau pour 
se deplacer sur l'eau. II y en a egalement 

9 

qui sont en mesure d'attraper du POIS­
SON, ou qui sont d'excellentes charpen­
tieres et peuvent confectionner des 
trappes parfaitement ajustees. 

Telles sont certaines des capacites 
dont les araignees sont pourvues. Est-il 
raisonnable de penser qu'elles auraient 
pu toutes EVOLUER d'elles-memes? 
Mais ce qui est encore PLUS PHENO­
MENAL que tous ces instincts, c'est que 
les araignees puissent tisser des toiles. 

DES TISSEUSES QUI SONT 
DES MAITRES 

S'il y a une chose que les araignees 
sont capables de faire, c'est de filer de 
la soie. 

Lorsqu'une petite araignee. emerge du 
sac clans lequel elle s'est developpee, 
elle file une sorte de "guiderope". Elle 
est fixee a ses filieres et pend librement 
derriere elle. Le "guiderope" sert aux 
memes fins que la corde de l'alpiniste. 

Toutes les especes d'araignees 
( excepte un petit groupe qui f ait partie 
de la f amille des liphistides) conservent 
cette sorte de "guiderope" pendant toute 
leur existence. Elle a pour effet d'empe­
cher les chutes; elle est egalement 
utilisee pour permettre d'echapper aux 
ennem1es. 

La soie de l'araignee est produite 
sous forme de centaines de varietes et de 
tissages, afin de repondre a une multi­
tude de besoins. 

C'est ainsi qu'un fil peut etre utilise 
pour fixer des toiles a une fondation, et 
qu'un autre sera employe pour etre !ache 
au-dessus d'un surplomb. Un autre 
encore peut servir a capturer des proies. 
Ainsi que certaines autorites le signa­
lent, "les toiles d'araignees sont en fait 
leurs yeux, leurs oreilles, leur voix et 
leurs doigts". 

Une araignee depourvue de cette 
capacite de produire de la soie NE 
PEUT tout simplement PAS SUR­
VIVRE. 

Un auteur a admis ce qui suit: "Une 
vaste multitude d'araignees sedentaires 
dependent fortement de la soie. Certai­
nes d'entre elles sont devenues les 
ESCLA VES de toiles compliquees, et 
sont presque impuissantes quand elles 
ne sont pas en contact avec celles-ci. 
Pour de telles araignees, la soie est 
d'une IMPORTANCE ESSENTIELLE 



LART DE CONSTRUIRE UNE TOILE 
Beaucoup d'araignees ne peuvent subsister sans leur toile. Cependant, la plupart des toiles sont de 
pures merveilles de construction mecanique. Etant donne que les araignees ne peuvent subsister sans 
leurs toiles, qu'ont-elles done fait pendant les millions d'annees au cours desquelles elles cherchaient 
a les "mettre au point"? La reponse est tout simplement que la construction des toiles n'a pas evolue! 

Ci-dessous un dessin simplifie montrant les divers stades de la construction d'une toile. 

1. L'araignee dispose d'abord le 
fil qui va servir de pont et de 

support. 

4. Une courte ligne est abaisee 
en travers du centre. 

7. L'araignee etend un fil provi­
soire pour maintenir la toile 

en place. 

2. Elle tend ensuite des lignes 
renforcees qui vont constituer 

la fondation de l'ouvrage. 

5. L'araignee dispose maintenant 
des lignes. qui ressemblent aux 

rayons d'une roue. 

8. Elle dispose des fils gluants 
destines a capturer les insectes 

au passage. 

~ 

3. De courtes lignes disposees en 
travers ont pour effet de con­

solider encore la fondation. 

6. Le centre de la toile est ren­
force au moyen de mailles. 

9. Le fil temporaire est ensuite 
elimine; la toile est terminee. 

ti 
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au cours de toute leur vie." (American 
Spider, Willis Gertsch, page 53. La tra­
duction est la notre, et c'est nous qui 
soulignons tout au long de cet article.) 

LA SOIE DES ARAIGNEES 
EST PLUS SOLIDE 

QUE L'ACIER 

One araignee peut produire un fil de 
soie dont le diametre est d'UN VINGT­
CINQ MILLIONIEME de centimetre. 
Et pourtant, ce simple fil a une telle 
elasticite qu'il peut etre Hire d'un cin­
quieme sur sa longueur avant de se bri­
ser. Sa force de resistance a la traction -
ce qu'on appelle sa limite elastique a la 
traction - n'est surpassee que par celle 
des fibres de quartz fondu. Elle ne peut 
tout bonnement PAS ETRE REPRO­
DUITE en laboratoire. L'acier est fra­
gile en comparaison. 

La soie qui provient des araignees a 
ete analysee quant a sa composition chi­
mique. C'est une proteine de formule 
tres COMPLEXE. Elle est produite sous 
forme de liquide a l'interieur des 
nombreuses glandes abdominales de 
l'araignee. A mesure que celle-ci fait 
sortir ces liquides a travers les filieres, 
elle etend mecaniquement cette subs­
tance. Plusieurs hommes de science 
croient que cette extension mecanique a 
pour effet de durcir la soie et d'en for­
mer des fils . 

La plupart des fils arachneens 
( <l'araignees) sont composes de nom­
breuses fibres. Elles ne se distinguent pas 
a. l'oeil nu. Meme sous des grossisse­
.ments ordinaires, ces fibres paraissent 
~tre des tiges uniformes. Lorsqu'on les 
examine au microscope electronique a 
des grossissements de 3 5 .000 diametres, 
on peut constater quelque chose de 
TRES SURPRENANT. Les fils ne 
sont pas completement uniformes. De 
minuscules irregularites et grosseurs par 
endroits sont clairement visibles; mais, 
meme a de tels grossissements, le 
microscope electronique n'a pas ete en 
mesure d'examiner ces irregularites en 
detail afin de voir quelles autres choses 
phfoomfoales elles revelent. 

Comme nous l'avons mentionne, la 
soie d'araignee est extremement fine, 
au point d'en couper le soufile. 

Willis Gertsch a indique 
exprimant sa stupefaction, 

tout en 
justifiee 
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d'ailleurs : "Les fibres simples les plus 
tenues atteignent une finesse de 0, 03 
microns, ou 300 milliemes de milli­
metre. Bien des muleettles sont PLUS 
GRANDES que la largeur de ces fils 
d'araignee. Il est possible que l'araignee 
soit en mesure d'etirer ses filaments a un 
degre egal a ['epaisseur de leur molecule 
de proteine, et que les fils !es plus fins 
representent UNE SIMPLE CHAINE 
DE MOLECULES" (Ibid ., p. 56) . 

La soie de l'araignee a ete utilisee 
pour obtenir des reticules ( fils tres fins 
croises a angle droit) clans divers ins­
truments d'optique. Avant la Premiere 
Guerre mondiale, la soie d'araignee etait 
utilisee dans la fabrication de reticules 
et d'appareils de visee necessaires a une 
grande variete d'instfuments d'optique. 

Ce n'est qu'avec les progres realises 
clans la fabrication des filaments de pla­
tine, en matiere de gravure sur des 
plaques de verre, que !'utilisation de la 
soie arachneenne clans l'industrie a 
decru. 

LE RESULTAT D'UNE 
EVOLUTION? 

Bien entendu, les hommes de science 
et les partisans de !'evolution vous 
demandent de croire que les araignees 
ONT EVOLVE. 

Il ne viendrait a personne l'idee de 
dire que des fils d'acier .ou de platine 
ont evolue; personne, ayant toute sa rai­
son, ne soutiendrait que les enormes 
machines qui produisent de l'acier ou 
du platine ont gradµellement evolue 
d'elles-memes. Il est evident qu'il a 
fallu de nombreux individus ayant 
recours a leur ESPRIT pour produire et 
construire ces machines. 

Mais, quand on en. vient a de la soie 
d'araignee- qui, a bien des points de 
vue, est SUPERIEURE a ces deux subs­
tances - l'on vous dit : "Les araignees 
ont acquis PAR EVOLUTION la capa­
cite de filer de la soie !" En somme, on 
nous demande de croire que les arai­
gnees ont developpe des glandes extre­

mement complexes produisant de la 
soie, des filieres et quantite d'autres 
organes employes pour former cette 
substance. 

Poursuivons un peu notre enquete . .. 

11 

Non seulement les araignees filent de 
la soie, mais elles produisent aussi un 
deploiement fantastique de toiles judi­
cieusement construites. Comme nous 
l'avons deja vu, les araignees ne peu­
vent exister sans leur toile - c'est du 
moins le cas de nombreuses varietes 
parmi elles. 

Mais comment les araignees ont-elles 
appris a tisser des toiles - ces ouvrages 
qui nous surprennent par leur variete, 
leur qualite et leurs caracteristiques 
inhabituelles? 

Voyons maintenant comment toutes 
ces capacites fantastiques, ce deploie­
ment extraordinaire de vie et de comple­
xite, est explique par la FOI "athee" 
dont font preuve les partisans de l'evolu­
ti on. Tout d'abord, rappelez-vous 
quelques-unes des expressions utilisees 
par les evolutionnistes clans leurs 
tentatives pour tenir a l'ecart de Sa 
creation DIEU, le Grand Createur. 

Pour un evolutionniste, chaque forme 
de la vie est, . soit SIMPLE, soit COM­
PLEXE, OU a un stade intermediaire 
entre les deux. Ceci signifie qu'une cer­
taine sorte de vie peut etre consideree 
comme etant PLUS EVOLUEE qu'une 
autre. Pour l'etudiant moyen qui est 
credule et qui se contente "d' AV ALER" 
ce que ses manuels disent, c'est un lan­
gage qui semble tout a fait scientifique. 

QU'ENTEND-ON au juste par 
"simple", ou par "moins f ortement 
developpe"? 

Un moucheron est-il plus SIMPLE 
qu'une girafe, tout simplement parce 
qu'il est plus petit? One espece de pois­
sons qui · nage plus lentement, et au 
fond de l'eau, est-elle plus SIMPLE 
qu'une autre espece qui nage plus rapi­
dement, et pres de la surface? 

Les ingenieurs qui s'occupent de 
constructions areonautiques savent que 
le moteur a fusee est PLUS SIMPLE 
que celui qui contient des pistons. Mais 
il a fallu a !'HOMME - avec toute 
cette combinaison de connaissances et de 
capacites, et toute son intelligence vaste­
ment sttperiettre - quelques MILLIERS 
D' ANNEES pour METTRE AU 

POINT (et non pas "faire evoluer") 
cette forme plus SIMPLE de moteur. 
Non, "simple" n'est pas le mot pour 
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n'importe quelle forme de vie. La vie 
elle-meme, et toutes les proprietes des 
etres vivants, sont bien loin d'etre 
SIMPLES. 

Venons-en aux idees des partisans de 
!'evolution en ce qui concerne les arai­
gnees. La toile circulaire est l'une des 
plus "complexes" qui soient tissees par 
les araignees. Voici ce que les evofotion­
nistes ont a dire a ce sujet: "La toile 
circulaire de forme spirale est l'une des 
toiles les plus evoluees parmi toutes cel­
les que les araignees sedentaires ont 

Lt PuRJE VER.ITE 

mises au point Elle represente [ ecoutez 
bien ce Ian gage J un triomphe de 
construction mecanique qui est digne 
d'une GRANDE liNGENIOSITE ET 
D'UN GRAND SA VOIR; ce sont les 
humbles araignees qui y sont arrivees, 
auxquelles meme ceux -qui_ sont parmi 
leurs defenseurs les plus ardents 
concedent a peine une lueur d'intel­
ligence. 

, "Les elemeqts constitues par un laps 
de temps a peu pres illimite, des incita­
tions plus ou moins irtesistibles pour 

HORAIRE RADIOPHONIQUE 
des emissions 

"Le MONDE A VENIR" 

EN EUROPE 

!En fran~ais -
RADIO LUXEMBOURG - 1293 
metres: 
le lundi matin . . . . . . . a 5h. 30 
le niardi matin ...... a 5h. 15 
le jeudi matin . ' . . . . a 5h. 10 
le vendredi matin .... a 5h. 15 

RADIO EUROPE No. 1 - 1647 
metres (182 Kc/s): 
le dimanche matin . ' . a 6h. 15 
le mercredi matin . . . . a 5h. 3 7 
le samedi matin ...... a 5h. 37 

RADIO ANDORRE: 
le lundi soir . . . . . . . a 21h. 3-0 
Ke mercredi soir ..... a 21h. 30 
le vendredi soir a· 21h. 45 

lfo allemand ..:____ -

RADIO LUXEMBOURG 49 
metres ( 6090 Kc/ s), ondes cour­
tes, et 208 metres (1439 Kc/s), 
ondes moyennes: 
le dimanche matin a 6h. 05 
le lundi matin ....... a 5h. 00 
le mardi matin . . . . . . a 5h. 00 
le vendredi matin . . . . a 5h. 00 

AU CANADA 
En fran~ais -

CJSA - Ste-Agathe-des-Monts, 
Quebec, Canada- 1230 Kc/s: 

le lundi s01r ii 6h. 30 
le mercredi soir . . . . . . ii 6h. 30 

. le vendredi soir . . . . . a 6h. 30 

CFMB-Montreal, Canada-1410 
Kc/s: 

le dimanche apres-midi a 5h. 00 
le samedi apres-midi . . a 5h. 00 

CKBL-Matane, Quebec, Canada-
1250 Kc/s: 

le dimanche matin .. ., a lOh. 45 
le samedi matin - .... a lOh. 45 

AUX .fu.~TILLES 

En ftam;ais -

RADIO CARAIBES - · St. Lucia, 
Antilles - 840 Kc/s: 
du lundi au veadnedi . a 6h. 15 

RADIO ANTILLES - Montserrat, 
Antilles - 930 Kc/s: 

le lundi soir . . . . . . . . a 8h. 45 
le jeudi soir . . . . . . . . . a 8h .. 45 
le samedi soir . . . . . . . a Sh. 45 

4VBM - Port-au-Prince, Haiti -
1430 Kc/s: 
le mercredi soir . . . . . . a 7h. 45 

4VGM - Port-au-Prince, Haiti -
6165 Kc/s: 
le mercredi soir . . . . . . a 7h. 45 
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changer, et le stimulus que representent 
les avantages reels ainsi gagnes, ont 
reussi a produire Ia toile circulaire a 
deux dimensions . . . Instinctivement et 
A VEUGLEMENT, l'araignee a suivi le 
long chemin qui conduisait a son chef­
d'oeuvre de symetrie" (American Spi­
ders, p. 2). 

Tiens, tiens ! 

Les evolutionnistes reconnaissent que 
cette toile est un chef-d'oeuvre en 
matiere de construction mecanique. Ils 
reconnaissent que l'araignee n'a rien que 
!'instinct, et qu'elle est depourvue de 
toute intelligence. 

N'est-ce pas alors risible de continuer 
a pretendre que Ia toile si ingenieuse 
aurait pu evoluer? Un idiot OU un faible 
d'esprit N'AURAIT JAMAIS PU cons­
truire un batiment tel .que l'Empire State 
Building OU la Tour Eiffel. De meme, 
une araignee n'aurait jamais pu appren­
dre par elle-meme, quand bien meme 
elle aurait dispose de CENT MIL­
LIARDS D' ANNEES pour produire une 
toile. 

Le meme auteur reconnait ce qui suit: 
"II semble que Ia toile de forme circu­
laire soit unique en son genre en tant 
que CREATION MAGNIFIQUE et 
originale con~e par des artisans emi-

. nents" (Ibid., p. 158). 

L'auteur en question ne croit PAS 
que les araignees aient ete creees. Et 
pourtant, il a du reconnaltre qu'elles 
sont une creation magnifique et remar- ti 
quable. Et tel est bien le cas ! Les 
araignees sont la creation magnifique de 
DIEU. C'est Lui cet "Artisan eminent" 
qui a con~ la toile de l'araignee. 

UNE PREUVE DANS LES 
ARCHIVES DES 

FOSSILES? 

Il est evident que l'on ne peut VOIR 
Jes araignees en train d'evoluer. Si vous 
croyez que des creatures aussi "stupides" 
possedent de telles capacites merveilleu­
ses, et que toute cette habilete technique 
a evolue par HASARD, il y a quelque 
chose qui ne va pas. Et pourtant, chose 
etrange, les "autorites" pretendent que 
les araignees, Ieurs toiles et la capacite 
de tisser de Ia soie ont EVOLVE. 

(A suivre) 









16 La PURE VERITE 

LA REPONSE AUX 

Courtes Questions 
DE NOS LECTEURS 

Vo1c1 les breves REPONSES aux 
quelques questions auxquelles ii est possible de repondre en peu de 
lignes. ENVOYEZ-NOUS VOS QUESTIONS. Bien que nous ne 
puissions vous promettre de disposer d'assez de place pour repondre 
a toutes les questions sous la presente rubrique, nous tenterons de le 
faire en ce qui concerne toutes celles qui sont importantes et qui 
interessent !'ensemble de nos lecteurs. 

Peut-on associer Dieu avec la 
Science - et pourquoi? 

Le mot "science" vient du latin scien­
tia, qui signifie "connaissance". Ce que 
nous appelons "science" cherche a 
savoir, a expliquer et a classer la con­
naissance de l'univers materiel. Dieu, le 
Createur des cieux et de la terre, est ega­
lement le Createur de la vraie Science. II 
encourage l'homme, dans Sa Parole, a 
etudier les vraies sciences. "En effet, les 
perfections invisibles de Dieu, sa puis­
sance eternelle et sa divinite, se voient 
comme a l'oeil [nu), depuis la creation 
du monde, quand on les considere dans 
ses ouvrages. IIs [les hommes) sont 
done inexcusables" (Rom. 1: 20) . 

L'Ecriture declare aussi : "Ta parole 
[la parole de Dieu J est la verite". 

II en resulte qu'il n'y a pas de conflit 
entre la vraie science et la vraie religion, 
celle de la Bible. 

Pourriez-vous nous donner des 
suggestions sur la fa<;on d'eviter 
les accidents dont les enfants 
peuvent etre victimes a la 
maison? 

L'ironie veut que les parents depen­
sent chaque annee des millions de 
francs pour preserver la sante de leurs 
enfants, et pourtant, la majorite des 
parents semblent oublier que les ACCI­
DENTS EVIT ABLES constituent la 
plus grande menace pour le bien-etre 
physique et la sante des enfants. 

Pour que VOTRE foyer soit aussi sur 
et exempt d'accident.s que possible, il 

faut mettre tous les atouts dans votre 
jeu. Ceci signifie que vous devez evaluer 
chacune des particularites de votre mai­
son et verifier tout appareil nouveau · 
quant aux risques et aux desavantages 
qu'il presente en matiere de securite. II 
convient d'inspecter votre foyer de 
f aron periodique afin de decouvrir toute 
particularite ou tout appareil qui pour­
rait s'averer dangereux. 

II est fort possible que vous ne puis­
siez eJiminer tOUS Jes risques OU eviter 
tous les accidents. Neanmoins, il vous 
faut essayer. Sachez que la plupart des 
accidents PEUVENT etre evites; quant a 
ceux qui- arrivent assez rarement, dans 
bien des cas, on peut les reduire au 
minimum et nettement attenuer leur 
gravite. Voici quelques suggestions sur 
la fa<;on· d'organiser votre foyer afin 
d'eviter les accidents. 

CUISINE 
1. v eillez a ce que bebe ne se trouve 

pas sur le sol de la cuisine lorsque vous 
y travaillez. 

2. Arrangez-vous pour que tous les 
detergents, les insecticides et autres pro­
duits chimiques soient hors de la portee 
des enfants. Les verres et les tasses qui 
servent a ces derniers devraient etre 
incassables. Rappelez-vous que les cou­
pures sont !'accident a caractere non 
fatal qui est le plus frequent. 

3. v eillez a ce que les manches des 
casseroles et des poeles a frire ne 
depassent pas du rechaud lorsque vous 
faites cuire ou bouillir quelque chose. 

SALLE DE BAINS 
1. Assurez-vous que les enfants ne 
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puissent jamais atteindre les medica­
ments. II serait bon de verrouiller 
l'armoire a pharmacie. 

2. Enlevez les appareils electriques qui 
se trouvent pres de la baignoire. 

3. Ne laissez jamais votre bebe tout 
seul dans la baignoire. 

4. Mettez des bandes anti-derapantes 
sur le sol de la douche et dans le fond 
de la baignoire. 

SOUS-SOL OU MANSARDE 
1. Les outils de votre atelier doivent 

etre dans un endroit que l'on peut fer­
mer a de, OU tout au moins etre hors de 
la portee des enfants. 

2. Ne laissez pas trainer des chiffons 
ou des papiers huileux. 

3. Rangez les pots de peinture et les 
pinceaux, !'essence et toutes substances 
toxiques dans une petite armoire pou­
vant etre fermee a de. 

GENERALITES 
1. Gardez soigneusement les epingles, 

les punaises, les aiguilles, les allumettes, 
les ciseaux, etc. hors de la portee des 
enfants qui ne vont pas encore a l'ecole. 

2. Ne laissez jamais votre enfant seul 
a la maison, ne serait-ce que quelques 
instants. 

3. Les statistiques montrent que pres 
de 75 % des enfants qui ont souvent des 
accidents etaient fatigues OU avaient 
faim. La plupart des accidents se pro­
duisent moins d'une heure avant l'heure 
du repas de l'enfant. En consequence, 
redoublez d'attention au cours des heu­
res comprises entre 16 et 19 heures, 
lorsque tout le monde dans la maison­
nee est fatigue et a faim. 

4. Ne pas laisser trainer des sacs en 
plastique avec lesquels les enfants 
pourraient s'etouffer. 

5. Tous les meubles devraient etre 
suffisamment lourds pour qu'on ne 
puisse pas les faire basculer facilement. 

6. Verifiez si les radiateurs, les tuyaux 
d'eau chaude, les poeles et les fours ne 
peuvent pas etre atteints par les tout­
petits. 

7. Tous les cordons electriques 
devraient etre hors de leur portee; les 
prises murales doivent etre recouvertes 
de chatterton ou obturees au moyen de 
dispositifs speciaux que l'on peut trou­
ver clans les quincailleries ou les bazars. 

I 

I 



LISEZ . LE LIVRE ! 
L'annee derniere, plus de sept millions d'exemplaires en ont 
ete vendus. Quarante societes differentes /'impriment, et ii 
est impossible d'estimer exactement le nombre total des 
centaines de millions d'exemplaires qui ont ete edites et 
distribues. If a ete traduit - en totalite ou en partie - en 
plus de 1400 langues differentes. La BIBLE qui, chaque 
annee, est de loin le livre qui se vend le mieux, est en 
meme temps l'ouvrage le plus imprime, le plus achete, le 

plus distribue GRATUITEMENT - . et LE MOINS LU. 

par David Jon Hill 

P OURQUOI y a-t-il tant de 
BIBLES? Si l'on pouvait se 
livrer a une enquete quant a 

!'utilisation des innombrables millions 
. de Bibles qui ont ete imprimees; les 
resultats vous surprendraient certaine­
ment. 

De nombreuses familles possedent 
une Bible par tradition. 11 est arrive a 
plus d'une personne de retrouver la 
trace de ses ancetres, et de determiner sa 
date de naissance, en lisant ce qui avait 
ete consigne clans la Bible de famille. 
Bien avant que les gouvernements aient 
commence a tenir un registre de leurs 
ressortissants, la Bible familiale faisait 
office de registre des mariages, des nais­
sances et des deces et, clans beaucoup de 
cas, ce livre se transmettait d'une 
generation a l'autre. 

Tout predicateur a un ou plusieurs 
exemplaires de la Bible. Celle-ci est 
utilisee - ou tout au moins semble 
l'etre - lors de mariages, de funerailles 
et de services religieux. 

Plus d'un exemplaire de la Bible se 
trouve clans un isolement complet clans 
certains hotels; sa couverture pcirte la 
trace de taches de cafe ou de cercles lais­
ses par des verres d'alcool et, visible­
ment, ses pages n'ont jamais ete 
feuilletees. 

Dans les tribunaux de certains pays, 
la Bible fa:it partie de l'appareil juridi­
que de chaque proces. 11 est demande 

aux temoins de poser leur main sur ce 
livre, de lever la main droite et de pre­
ter serment selon la formule suivante: 
"En mon ame et conscience, je jure de 
dire la verite, toute la verite et rien que 
la verite." 

Ce qui ·est assez etrange, c'est qii'a 
l'interieur de cette Bible, l'Etre supreme 
qui a inspire ses 33 principaux auteurs 
au cours d'un laps de temps de pres de 
1600 ans - Celui que nous appelons 
Jesus-Christ de Nazareth - est cite 
comme ordonnant a Ses disciples: 
"Mais moi, je vous dis de NE JURER 
AUCUNEMENT ... Que votre parole 
soit oui, oui, non, non; ce qu'on y 
ajoute vie17t du ma/in" (Matth. 5 :34-
37). 

Ceux qui ont mis au point cette pro­
cedure n'ont peut-etre jamais lu le 
Livre. 

Jesus eut le meme probleme avec les 
juristes et les predicateurs de Son temps. 
On supposait que c'etaient de grands 
etudiants du Livre, des fils de David, 
des disciples d' Abraham et de Moise. 
11s avaient passe une grande partie de 
leur existence, penche sur des manus­
crits, a apprendre par coeur plus d'un 
million de mots relatifs a des traditions 
que leurs venerables ancetres avaient 
ajoutees au Livre. 11s savaient l'hebreu, 
le grec, l'arameen, le chaldeen, et con­
naissaient probablement a fond les hie­
roglyphes egyptiens. 

Pourtant, de fa~on ou d'autre, ils se 
fourvoyaient ... 11s ne pouvaient pas se 
resoudre a etre du meme avis que le 
Dieu qu' Abraham, Moise et David ado­
rerent, et au sujet de qui ces, derniers 
ont ecrit abondamment. En consequence, 
l'avis constant ·que le Christ donna a ces 
grands erudits fut simplement de "lire 
le Livre" (Matth. 12 :3-5; 19 :4; 21: 16, 
42; 22:31; Marc 2:25; 12:10, 26; Luc 

. '6:3). 

"LA SIMPLICITE DU 
CHRIST'' 

Esaie, un autre ami et adorateur du 
Christ, qui n'etait autre que l'Eterni:l de 
l' Ancien Testament, a resume le pro­
bleme qui semble se poser aux hommes 
a chaque generation. L'humanite a 
laquelle le Createur a fait cadeau de Son 
manuel d'instructions, eprouve une cer­
taine repugnance a appliquer ces prin­
cipes. Les hommes "sages" eduques et 
instruits, des profondeurs de leurs cabi­
nets de travail encombres de livres, 
regardent de haut Celui qui dit: "Je 
vous en prie, lisez ce Livre", et Lui 
repondent: "Je ne le puis, car il [ ce 
livre} est cachete; son but n'etait pas 
d'etre compris OU applique a la }ettre. 
C'est tout simplement une collection 
archaique de superstitions dont le sens 
a ete perdu ou est cache pour nous qui 
vivons aujourd'hui . .. " 

Prenez ce meme livre et demandez a 
l'homme de la rue de le lire, et il 
repondra: "Je n'ai pas d'education. 
Comment pourrais-je comprendre ce 
qu'il y a clans ce livre ?" (Vair Esaie 
29:11-12.) 

"Le Seigneur dit: Quand ce peuple 
s'approche de moi, il m'honore de )a 
bouche et des levres; mais son coeur est 
eloigne de moi, et la :rainte qu'il a de 
moi n'est qu'un precepte de tradition 
humaine ... " (Esaie 29:13). 

Les gens aiment donner !'impression 
d'etre religieux. 11s aiment la pompe et 
les ceremonies; ils possedent une Bible 



LA BIBLE DECLARE: 
"L'ame qui. peche, c'est celle qui MOURRA"°' (Ezech. 18:4, 
20). 

"C'est une honte pour l'homme de porter de longs cheveux,, 
(I Cor. 11:14). 

"Vous ne mourrez certainement PAS" (Gen. 3:4, version 
Synodale ) ., lei, Satan s'adressait a Eve, et la plupart des 
en/ants de celle-ci depuis lors ont cru a ce . mensonge 
satanique, consigne dans la Bible et relatif a une "ame 
immortell&' I 

"Le Fils de l'homme est maitre meme du sabbat" (Marc 
2:28). 
Le Christ a dit: "PERSONNE n'est monte au ciel" (f ean 
3:13 ) . . 
f esus-Christ a dit: "Ne croyez PAS que je sois venu apporter 
la paix sur la terre" (Matth. 10:34). 

Uapotre Paul observait le sabbat du septieme jour en tant 
que coutume chretienne ( Actes 17:2). 

Le Christ a declare qu'Il parlait en para.boles afin de 
CACHER "les mysteres du royaume des cieux" ( Matth. 
13:10-B). 
La prem:iere Jois ou les Juifs sont mentionnes dans la Bible, 
on constate qu'ils sont en guerre avec Israel (II Rois 16;·_5 ). 

LA BIBLE NE DIT POINT .•• 
Que l'ame est immor'lellej les mots "ame immortelle" ne se 
trouvent pas dans la Bible. 

Que fesus-Christ est venu pour amener la paix. "]e ne 
suis PAS venu appo:rter la paix, mais l'epee" ( Matth. 
10:34). 
Que les cieux et la terre ne remontent qu'a 6000 annees. 

Que le ciel est la recompense de ceux qui sont sauves. 

Que dimanche, est ule ]OUR DU SEIGNEUR". 

Qu"'Adam esttombe.'' Elle n'utilise pas davantage /'expres­
sion ""la chute de l~homme", mais Jesus a dit: "]e voyais 
(j'ai vu) SATAN TOMBER du ciel comme un eclair" 
(Luc 10:18). 
Que leS anmversaires doivent etre observes. Lors des deux 
seules celebr{ltions a'anniversaire qui sont mentionnees dans 
la Bible - celiti de Pharaon et celui d' H erode - quelqu'un 
a perdu la vie a chaque fois. 

Qu'il ne f aut jamais chatier les enf ants. 
Que des pecheur:s raorts souffrent pendant toute l'eternite 
dans . les f lammes ardent es de l'enf er. 
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de ceremonie, mais ils ne desirent pas 
appliquer ses enseignements a leur pro­
pre vie. Le meme Dieu qui a inspire 
Esa!e a egalement inspire Paul a ecrire: 
"Ils font profession de connaitre Dieu, 
mais ils le renient par leurs oeuvres, 
Hant abominables, rebelles, et incapa­
bles d'aucune bonne oeuvre" (Tite · 
1: 16). 

Les gens qui sont a la tete du systeme 
ecclesiastique et politique desirent incul-
quer aux masses que l'on ne peut 
comprendre la Parole de Dieu, et 
qu'aucun la!que ne peut en etre capable. 
S'ils ne donnaient pas une telle impres-
sion, et si la Bible Hait vraiment lue en 
tant que le Manuel d'instructions qui a 
son franc parler et que Dieu destine a 
l'homme, les gens ne tarderaient pas a. II 
s'apercevoir que beaucoup de choses fai-
tes en haut lieu sont en contradiction 
flagrante avec la Parole divine, quand 
on la prend carrement pour ce qu'elle · 
est au juste. Ceci ne ferait pas du tout 
l'affaire. 

L'homme moyen ne desire pas se don­
ner la peine de lire le Livre de son 
Createur pour deux raisons au moins: 

1) 11 estime que ceux dont la religion 
est la profession devraient etre capables 
de lire et d'interpreter a sa place le mes­
sage que Dieu peut avoir pour lui; 

2) Tout au fond de lui-meme, il 
eprouve peut-etre la crainte de decouvrir 
quelque chose clans le message de son 
Maitre qui exigerait de lui qu'il change 

sa f afon de vivre. -
C'est pourquoi on neglige en general • 

la demande simple du Christ: "Lisez le 
Livre !" 

UN BON EXEMPLE 

Le livre de l' Apocalypse est sans 
doute le meilleur exemple de !'appli­
cation de ce genre de raisonnement. 
Les deres et les erudits nous decla­
rent que ce livre est rempli de sym­
boles, d'allegories et d'images - de 
visions etranges de betes fantastiques -
dont la signification profonde est cachee 
et ne peut etre comprise. On nous <lit 
que le livre de 1' Apocalypse est voile, 
cache et scelle, que personne ne peut 
reellement le comprendre, et qu'il ne 
pourrait certainement pas etre applique 
a la vie personnelle de qui que ce soit 
clans notre monde actuel. 

En consequence, il est recommande 



Septembre 1970 

de ne pas prendre la peine de le lire; il 
ne pourrait qu'embrouiller les idees. 
Certains vont meme jusqu'a declarer 
qtie trop etudier la Bible peut rendre 
fou ; ceux qui sont partisans de cette 
croyance generale au sujet du livre de 
l' Apocalypse sont bien d'accord pour 
declarer que c'est vrai pour ce livre plus 
que pour n'importe quel autre de la 
Bible. En outre, les commentaires que 
des hommes ont ajoutes a la Bible don­
nent probablement a entendre que le 
titre de ce dernier livre est "L' Apoca­
lypse de saint Jean". 

Tentons maintenant une expe-
. rience .. . . Suivons les instructions de 

notre Sauveur et ·"lisons le Livre". Nous 
nous apercevrons qu'au mot Apocalypse, 
titre du livre, sont ajoutes les mots "de 
[saint] Jean'', al ors que le premier verset 
du chapitre ~ - qui est la Parole inspi­
ree de Dieu, et non pas un titre quel­
conque que l'homme a donne a ce 
livre - declare qu'il s'agit de la 
"Revelation DE Jesus-Chrisf'. 

Nous venons de lire seulement la pre­
miere partie d'une phrase du Livre, et 
deja, clans un langage net et sans 
detours, elle contredit les opinions des 
erudits. 1) Ce n'est pas la revelation de 
[saint] Jean, qui est simplement le 
scribe de Celui qui donne cette revela­
tion, Jesus-Christ. 2) Le titre "Apo­
calypse" est la bonne traduction du 
grec original; verifions done clans nos 
dictionnaires et voyons ce que le titre de 
ce livre signifie au juste. 

Selan les dictionnaires, une "revela­
tion" est une chose qui vient a la con­
naissance, une information sur une 
question plus ou mains obscure, une 
connaissance intuitive, innee, surnatu­
relle; c'est une action par laquelle Dieu 
fait connaitre aux hommes les verites 
que leur seule raison ne pourrait leur 
faire decouvrir. 

N'est-ce pas surprenant? Ces defini­
tions n'indiquent pas quelque chose de 
voile, de cache ou de scelle. 

Au verset 3 de ce meme chapitre, il 
est dit: "Heureux celui qui lit . . . " 

Jesus-Christ, votre Createur, declare 
directement que YOUS etes heureUX1 

( "beni'', clans certaines versions) si 
vous lisez les mots de ce Livre; en fait, 
la meme benediction s'applique a tout 

L'ANCIEN TESTAMENT DECLARE: 
"L'Eternel donne la grace et la gloire" (Psa. 84:12). 

"Vous cir~oncirez done votre COEUR" (Deut. 10:16). 

"f'espere en ton secours { salut ), o Eternel" (Gen. 49:.18 ). 

"Tu aimeras ton prochain comme toi-meme" (Lev 19:18). 

"Abram eut confiance en l'Eternel, qui le lui imputa a 
justice" (Gen. 15.'.6 ). 

"Tu aimer as l' Eternel, ton Dieu, de tout ton coeur, de toute 
ton ame et de toute ta force" (Deut. 6: 5 J 

"Voici1 Jes jours viennent, dit l'Eternel, ou je ferai avec la 
maison d'lsrael et la maison de Juda une alliance nouvelle" 
(]er. 31:31). · 

"Ce que l'Eternel demande de toi, c'est que tu pratiques la 
justice, que tu aimes la misericorde, et que tu marches 
humblement avec ton Dieu" ( Michee 6:8 ). 

LE NOUVEAU TESTAMENT 
DECLARE: 

Le Christ juge et ll f ait la guerre ( Apoc. 19: 11 ). 

(Jesus) a dit: "Ne croyez PAS que je sois venu pour abolir 
la loi ou les prophetes" ( Matth. 5: 17 ). · 

uJl y a done un rep()s de sabbat reserve au peuple de Dieu" 
(Heb. 4:9). 

"De sa { celle du Christ J bouche sortait une epee aigue, pour 
/rapper les nations; il les paitra avec une verge de fer; et il 
fouler a le cuve du vin de l' ardente colete du Dieu tout­
puissant" (Apoc. 19:15). 

"Ce sont ceux qui la mettent en pratique (la loi} qui seront 
justifies" (Rom. 2:13 ). 

"Si tu veux entrer dans la vie, observe les comraandements" 
(Matth. 19:17). 

''Veux-tu savoir, o homme vain, que la f oi sans les oeuvres 
est inutile?" (Jacques 2:20). 
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DES HOMMES SONT MORTS POUR 
CONSERVER CE LIVRE 

La Bible a ete preserve au cours 
des siecles grace a· des hommes 
courageux. conduits par Dieu, qui 
ont verse leur sang. Ce document 
est destine CllUSSi bien cl VOUS qu'a 
moi pour que no11s le lisions. 

II a fal ll u tout un Jent processus 
angoissant et penible afin d'assem­
bler, de co1r1server ef de mettre 
entre vos moons le t·exti·e actuel de 
l'Ancien et du Nouveau Testamen~ 
que l'on appelle "la Bible". 

la partie de 'l'Ecriture appelee 
"Ancien Testament" contient entre 
autres choses le recit de la vie 
d'hommes et de femmes pleins de 
foi. Celles d'Abel, d'Einoch, de Noe, 
d'Abraham, de · Saroih, d'lsaac, de 
Jacob, de. Joseph, de· Moise, de 
Rahab, de Gedeon, de Barak, de 
Debora, de Samson, de Jephthe, 
de David, de Samuel et de beau­
coup d'a11tres. Sans eux, ii n'y 
aurait pas dl'Ancien Testament; ii 
n'y aurait pas d'Ec1ritures ec1-ites 
"pour notre i111structio1n" [Rom. 15:4). 

Quel genre de vie ont-ils mene 
de teile sorte que vous puis$iez. 
tenir dans votre main ce volume 
inspire par Die11? lisez-le vous­
meme dans Hebreux 11 :33-38. 
"Par la foi [ils] vainquirent des 
royaumes, exerceren~ la justice, 
obtinrent dies promessei;, fermerent 
la gueule des lions, eteignirenl la 
puissance du feu, ed1apperent au 
trenchant de l'epee, guerirent de 
leurs maladies, furent vaillants 01 la 
guerre, mir:enr en fuite des armees 
etrangeres. Des femmes recou­
vrerent leu1rs morts par la resurrec­
tion; d'autres furent livres aux 
tourments, et n' accepterent point 
de delivra1nce, afin d'obtenir ll.tne 
meilleure resunection; d'-autres subi­
rent les moqueries et le fouet, les 
chaines et la prison; ils furent 
lapides, scie.s, tortures, ils moururent 
tues par l'epee, ils allerent ~a et 
la vetus de peaux de brebis et de 
peaux de chevres, denues de tout, 
persecutes, maltrantes, eux dont le 
monde n'et·ait pas digne" (version 
Segond). 

Les scribes juifs conserverent 
minutieusement et fidelement 
chaque ioro1 et choque trait de 
lettre du texte hebreu, comme· le 

firent les scribes grecs dons le cas 
du Nouveau Testament. Jamais 
cette tache n'a ete faci lle. 

Periodiquement, les Romains 
declencherent des persecutions con­
tre les chretiens de meme que 
contre ce Livre. Pendant l'annee 
303 de notre ere, Diocletien - au 
cours de la tenltative peut-etre la 
plus terrible pour detruire le Chris­
tianisme - ordonna de· brOler tous 
ses fivres sacre.s; neanmoins, les 
Ecritures survecurent. 

Apres Consta1ntin, les attaques 
imperiales contre la Bible prirent fin 
et, a la fin du 1ve siecle ap. J.-C., la 
traduction latine de Jerome, dite 
la Vulgate, devint celle qui fut 
acceptee dons le monde occidental. 
Neanmoins, l'epoque de la perse­
cution n'etait pas: revolue. 

Vers l'annee 1500 de notre ere, 
Tyndale fut force d'aller en Alle­
magne pour faire sa tro:duction du 
Nouveau Testament a partir du 
texte grec original. En Angleterre, 
les autorites ecclesiastiques avaient 
defendu que l'on en fasse une 
nouvelle traduction en anglais. En 
l'annee 1536, onze ans seulement 
apres avoir termine le premier Nou­
veau Testament anglais imprime, 
Tyndale fut etrangle el brOle en 
place publique pour prix de ses 
efforts, apres un an d'emprisonne­
ment. 

D'autres s'apercurent aussi a 
leurs depens qu'il etait dangereux 
d'etre trop etroitement ossocies avec 
la traduction ou ia diff1J1Sion de la 
Bible anglaise. Coverdale echappa 
de justesse a la mort; Crammer et 
Rogers furent brOfes en place publi­
que; beaucoup d'autres ne purent 
echapper a un tel sort qo'en recou­
rant a la fuite. Meme des hommes 
qui achetaient ou vendaient ces 
anciennes Bibles furent menaces, 
parfois juges et condamnes pour 
heresie, quelquefois meme mis a 
imort. 

Un grand non11bre d'entre eux 
furent martyrise.s afin de nous don­
ner ce Livre que nous rilsquons de 
mettre de cote avec une trelle insou­
ciance. Leur sacriifice n'en vaudra 
la peine que si nous apprenons les 
le~ons qu'il· renferme - ceci en 
l'etudiant avec dmgence! 
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autre mot qu'l1 a ecrit (Matth. 4:4). 11 
semblerait que Jesus avait une certaine 
raison pour conseiller, tant aux erudits 
qu'aux laks, de lire les mots qu'ils fai ­
saient profession de considerer comme 
leur Livre Saint, de lire ces mots, d'y 
croire et de les appliquer. Donnons­
nous la peine de lire le reste de ce troi­
sieme verset: "Heureux [ ou "beni"J 
celui qui lit et ceux qui entendent · 1es 
mots de cette prophetie, et qui observent 
ce qui s'y trouve ecrit ! Car le temps est 
proche" (version Synodale). 

QUELQUE CHOSE D' ANCIEN 
ET DE NOUVEAU 

La vaste majorite de ceux qui 
"croient" a l' Ancien Testament tente­
ront de vous faire croire que le Nou­
veau Testament est sans valeur. De leur 
cote, ceux qui "croient" seulement au 
Nouveau Testament vous declareront la 
meme chose au sujet de l' Ancien . . . 

NE LES CROYEZ NI LES UNS NI 
LES AUTRES! 

Lorsque Jesus-Christ fut tente par 
Satan le diable, toutes Ses reponses a cet 
etre aussi astucieux que subtil venaient 
directement de la Parole que le Christ 
avait inspire a Ses saints hommes 
d'autrefois d'ecrire. C'est clans Matthieu 
4:4 qu'est consignee la toute premiere 
declaration dont 11 S'est servi pour 
riposter a Satan: "II est ecrit: L'homme 
ne vivra pas de pain seulement, mais de 
toute parole qui sort de la bouche de 
Dieu." 

Le Christ a souvent employe !'expres­
sion suivante: "II est ecrit". Cette 
declaration particuliere, qui est profon­
dement du Nouveau Testament, venait 
du coeur de la Loi, clans le livre du 
Deuteronome, chapitre huit, 3e verset. 

L'avis fort simple de Jesus a ceu:x: qui, 
a Son epoque, etaient censes etre reli­
gieux, fut: "Vous sondez les Ecritures, 
parce que vous pensez avoir en elles la 
vie eternelle; ce sont elles qui rendent 
temoignage de moi ... Car si vous croy­
iez Morse, vous me croiriez aussi, parce 
qu'il a ecrit de moi [a mon sujet]" 
(Jean 5 :39, 46). 

En plus de toutes ces raisons qui ema­
nent directement de notre Createur, il y 
en a bien d'autres pour lire ce Livre. 

C'est l'ouvrage litteraire le plus 
remarquable que le monde ait jamais lu 
et le plus ancien qui soit. Ne serait-ce 
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que pour sa valeur au point de vue his­
torique, il est unique. 

Toutes les societes judeo-chretiennes 
se reclament de lui au moins en tant que 
leur fondement; de la sorte, il sous­
entend toute la civilisation occidentale 
et une grande partie du reste du monde. 

Gn trouve dans ses pages de nom­
breux conseils simples, pratiques et sans 
detours, sur la fac;on de mener la vie de 
tous les jours; ces conseils sont d'un 
prix inestimable. 

Des personnages historiques ont fait 
des commentaires dans ce genre: 

Victor Httgo a ecrit a son sujet : 
"La Bible ressemble aux Pyramides." 
Il entendait par Ia qu'elle est 
indestructible. 

De son cote, Napoleon Jer a dit 
d'elle: "La Bible n'est pas un livre 
comme les autres, mais une Creature 
Vivante; sa puissance conquiert tous 
ceux qui cherchent a s'opposer a elle." 

George Washington a declare: "Il est 
impossible de gouverner le monde 
comme il faut sans Dieu et la Bible." 

Kant, le celebre philosophe allemand, 
a fait cette declaration:"L'existence de 
la Bible en tant que livre ... est le plus 
grand bienfait qui ait jamais ete octroye 
a l'humanite." 

L'illustre physicien, mathematicien et 
astronome anglais Newton, qui a 
decouvert les lois de la pesanteur, s'est 
eerie: "11 y a dans la Bible plus de 
signes certains d'authenticite que dans 
n'importe quelle histoire lalque." 

On pourrait multiplier les citations 
elogieuses au sujet de la Bible, mais les 
pages de cette revue n'y suffiraient 
pas . . . 

COMMENT LIRE LE LIVRE 

Avant de pouvoir lire le Livre, il faut 
d'abord l'avoir. Au cas ou vous ne dispo­
seriez pas d'une Bible, vous pouvez vous 
en procurer une pour moins d'une tren­
taine de francs franc;ais. 11 en existe 
meme de beaucoup moins cheres, celles 
d'occasion par exemple, qui ont ete fort 
peu tttilisees ... 

Si simple que cela puisse sembler au 
premier abord, commencez la lecture de 
ce Livre par le chapitre I: "Au commen­
cement, Dieu crea ... " ( Genese 1 : 1) . 

Ne semblerait-il pas assez etrange de 
commencer a lire un ouvrage qui con-
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tient 1189 chapitres, par le 93oe chapi­
tre ( celui de Matthieu) ? Aussi, en 
rejetant tous prejuges, pourquoi ne pas 
commencer a le lire par le commence­
ment, tout comme n'importe quel autre 
livre, et le lire entierement, aussi rapi­
dement que vous le pouvez, sans vous 
soucier de l'etudier au premier abord, ni 
de resoudre les problemes du monde 
actuel? Lisez simplement le Livre. 

Si vous lisez tout juste un peu plus de 
200 mots a la minute, et si vous passez 
environ dix minutes par jotir a la lire, 
vous aurez termine votre lecture de la 
Genese a l' Apocalypse l'annee pro­
chaine a la meme epoque : vous aurez lu 
les quelque 800.000 mots de l'Ecriture. 

Bien entendu, a mesure que vous 
lirez, il se peqt que vous soyez fort 
interesse par votre lecture et que vous y 
passiez plus de dix minutes; aussi, vous 

21 

terminerez le Livre plus tot. 11 y a, dans 
la Bible, toutes sortes de choses interes­
santes ; lorsque vous vous y plongerez, 
vous constaterez qu'il est aussi difficile 
de la mettre de cote que s'il s'agissait 
d'un roman passionnant. Qu'il soit 
question d'histoire, d'intrigue, de sexe, 
de violence, de poesie, de logique, de 
raison ou de prophetie, toutes ces choses 
defilent a un rythme rapide dans les 
pages de la Bible. 

Yous ferez rapidement la connais­
sance des principaux personnages: 
Abraham, Isaac et Jacob, Moise, David 
et Salomon, Esale, Jeremie et Malachie, 
Matthieu, Jesus, Jean et Paul, de meme 
que beaucoup d'autres que le manque de 
piace ne nous permet pas de mentionner 
(Heb. 11 :32) . Tous ces hommes qui 
ont vecu et qui ont ete meles a des eve­
nements qui nous semblent tellement 

Isaac Newton, qui decouvrit les lois de !'attraction universelle. 
Photo: Yeshiva University 
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anciens, auront une signification directe 
pour vous. Les choses qui sont arrivees 
a ces hommes clans le passe lointain se 
sont reellement produites; elles ont 
ete ecrites et conservees pour nous afin 
que nous les lisions et que nous tirions 
profit des exemples qu'elles nous four­
nissent en ces derniers jours de l'huma­
nite, avant l'intervention de Jesus-Christ 
(I Cor. 10:6, 11). 

DES SURPRISES VOUS 
ATTENDENT 

Vous constaterez que l'Ancien Testa­
ment n'a pas ete aboli, et qu'il n'est pas 
davantage mort ni meme "ancien". 
V ous vous apercevrez que clans l' Ancien 
Testament, il y a une etonnante propor­
tion du Nouveau, de meme que clans ce 
dernier, on trouve un pourcentage sur­
prenant de l' Ancien. Vous rencontrerez 
au cours de votre lecture un grand nom­
bre de declarations, peut-etre quelques­
unes clans chaque chapitre, qui, en 
simple langage biblique (tel que celui 
que nous pouvons lire clans l' Apoca­
lypse) contrediront ce que vous avez 
toujours cru que la Bible disait. Le 
fait qu'un predicateur declare en marte­
lant la chaire de son poing: "La Bible 
dit ... " ne signifie pas pour autant 
qu'elle declare effectivement une telle 
chose. L'exhortation de Jesus a ce genre 
de personnes est la meme qu'elle etait 
pour les evangelistes de ce temps-Ia 
"Lisez le Livre !" (I Thess. 5 :21.) 

A mesure que vous lirez, il y aura des 
questions qui vous viendront a l'esprit. 
Je vous suggere de faire un leger trait 
au crayon en marge la ou la question se 
presente; par la suite, vous serez ainsi a 
meme de revenir a cet endroit et de 
commencer a resoudre certaines de ces 
questions. Quoi qu'il en soit, un grand 
nombre d'entre elles seront resolues sim­
plement en lisant le Livre clans sa 
totalite. 

Si vous decidez de le lire, ce sera la 
chose la plus remuneratrice que vous 
ayez pu faire depuis longtemps. Chaque 
article que vous lisez clans "La 
PURE VERITE", ou toute autre docu­
mentation que vous recevrez de 
l' AMBASSADOR COLLEGE, vous 
paraitront plus vivants que jamais 
auparavant. Pour la premiere fois, vous 
serez capable de suivre l'exemple des 
Bereens, tel qu'il est mentionne clans 

~-·· 
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Actes 17:10-11; ces gens-la ecoutaient 
ce que· Paul avait a dire lorsqu'il pre­
chait l'E; angile de Jesus-Christ. Ensuite, 
ils se r~ndaient chez eux afin 
d'examiner; chaque jour les Ecritures 
pour voir si ce qu'il leur disait etait 
exact. 

On eprouve une joie d'une nature 
toute speciale quand on se rend compte 
que !'esprit le plus simple, lorsqu'il est 
guide par l'Esprit de Dieu, peut com­
prendre la VERITE simple, sans 
detours et sincere de Dieu. Vous com­
mencerez a eprouver les memes senti­
ments que le roi David qui a declare: 
"Combien j'aime ta loi ! Elle est tout le 
jour l'objet de ma meditation. Tes com­
mandements me rendent plus sage que 
mes ennemis, car je les ai toujours avec 
moi. Je suis plus instruit que tous mes 
maitres, car tes preceptes sont l'objet de 
ma meditation. J'ai plus d'intelligence 
que les vieillards, car j'observe tes 
ordonnances. Je retiens mon pied loin 
de tout mauvais chemin, afin de garder 
ta parole. Je ne m'ecarte pas de tes lois, 
car c'est toi qui m'enseignes. Que tes 
paroles sont douces a mon palais, plus 
que le miel a ma bouche ! Par tes 
ordonnances je deviens intelligent; aussi 
je hais toute voie de mensonge" 
(Psaume 119:97-104). 

Meme si vous avez deja lu des parties 

du Livre, je vous suggere encore de le 
lire depuis le commencement jusqu'a la 
fin aussi rapidement que possible. Pre­
nez conscience du cours que suit le recit 
et de l'impression generale que vous 
laisse le Livre que le Createur a ecrit a 
votre intention. 

Encore une chose tres importante: 
Dieu, par l'intermediaire d'Esale, nous 
dit quelle attitude nous devrions avoir 
en lisant ce Livre: "Voici sur qui je por­
terai mes regards: sur celui qui souffre 
et qui a !'esprit abattu, sur celui qui 
craint [ ou respecte J ma parole ... Ecou­
tez la parole de l'Eternel, vous qui crai­
gnez sa parole. Voici ce que disent vos 
freres, qui vous halssent et vous 
repoussent a cause de mon nom: Que 
l'Eternel montre sa gloire et que nous 
voyions votre joie ! Mais ils seront con­

fondus" (Esale 66:2, 5). 

Puisse Dieu vous benir abondam-
1 

ment, lorsque vous lirez le Livre ! 
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(Suite de la page 7) 

merveilleux qu'II a en vue pour toute 
l'humanite, il n'y a pas de place pour 
un "vide" improductif, pour des loisirs 
malsains, ou pour la paresse sous une 
forme quelconque. Ceux qui seront un 
jour sauves, pour entrer clans le Royaume 
de Dieu, ne seront pas inactifs. Bien au 
contraire. Ils deviendront membres de la 
famille spirituelle de Dieu pour gouver­
ner, sous Ses ordres, l'univers entier. 
Leur vie eternelle sera, en somme, un 
service hernel rendu clans la joie. 

Vous etes-vous peut-etre imagine que 
vous passeriez votre vie eternelle "au 
ciel", sur une plage ensoleillee, a vous ti 
etendre 24 heures par jour au soleil, et a 
vous bronzer eternellement? . . . La vie 
eternelle signifie-t-elle pour vous une 
sorte d'existence indolente, sans interet 
reel, sans but, sans responsabilites autres 
que celle de jouer peut-etre d'un instru-
ment a cordes pendant des siedes inter­
minables? Si le salut que Dieu vous 
accorde vous promettait une telle exis-
tence "vide", depourvue de sens; alors 
Dieu serait l'Etre le plus cruel qui 
puisse exister, et vous-meme, vous seriez 
malheureux pour toute l'eternite. 

Mais, voyez-vous, votre Createur a en 
vue quelque chose de tout a fait diffe­
rent pour vous. II veut que vous puis­
siez entrer clans Sa famille divine, afin 
d'etre actif comme 11 l'est Lui-meme, I 
pour creer comme 11 cree, pour faire du 
bien comme II le fait, pour servir, pour 
aider et pour aimer, comme Lui. Au 
sens strict du terme, il n'y a pas de 
"vacances" clans le vrai amour. Vous ne 
pouvez pas cesser de servir quelqu'un 
lorsque vous l'aimez de tout votre coeur. 
Votre existence clans le merveilleux 
Monde a Ve.nir sera done des plus char-
gees, des plus actives et des plus inte­
ressantes; vous serez a votre tache 
merveilleuse nuit et jour, sans jamais 
vous fatiguer, sans jamais vous ennuyer, 
sans jamais cesser de jouir pleinement 
de votre vie eternelle. 

Les "vacances" que Dieu vous pro­
met, et que vous passerez avec Lui, 
seront surement productives et 
heureuses. 
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L'histoire de .L'HOMME 
pour les enfants de cinq a cent cinq ans I 

par BASIL WOLVERTON 

CHAPITRE 88 

SAMSON SE LAISSE VAINCRE PAR 
LA TENTATION FEMININE 

ALILA pouvait pousser un grand soupir de 
soulagement de ce que, pour la deuxieme 

-fois, les Philistins s'etaient enfuis sans reveler leur 
presence. Elle se comporta tout comme auparavant, 
pour essayer de faire croire a Samson qu'en se livrant 
a ce petit jeu pourtant bien ridicule, elle desirait lui 
montrer jusqu'a quel point elle admirait sa force 

physique. 
Pour la troisieme fois, quelques nuits plus tard, 

Dalila fit une autre tentative afin de decouvrir le 
secret de Samson. 

- Tu t'es par deux fois bien moque de moi, dit­
elle a Samson d'une voix blessee. Ne m'aimes-tu pas 
assez pour me faire partager ton plus grand secret? 

- Mais bien stir que je t'aime, repondit Sam­
son. Allons, ecoute-moi bien. Tu as remarque que 
souvent je separe mes cheveux en sept tresses. Je vais 
m'etendre la, sur le sol, devant ton metier a tisser. Si 
tu peux tisser mes sept tresses avec la piece de tissu 
deja sur le metier, la principale source de ma force 
m'abandonnera. 

Pour la troisieme fois, Dalila, sans grande con­
viction, fit venir des Philistins et les cacha clans la 
piece voisine; puis elle se mit en devoir de tisser les 
sept tresses de la chevelure de Samson avec la chai:ne 
de son metier a tisser. Elle s'y prit a dessein avec une 
telle lenteur que Samson s'endormit. Lorsqu'elle eut 

tisse la chevelure et fixe solidement le tout avec la 
cheville qui etait sur le metier, elle cria aux hommes 
en embuscade de se jeter sur Samson. Reveille, 
celui-ci s'assit aussitot, faisant sauter la cheville et la 
trame du metier par la force de Sa chevelure et de 
ses muscles. Comme auparavant, les Philistins, le 
voyant libre, s'esquiverent silencieusement. (Juges 
16:13-14.) 

- Comment peux-tu pretendre m'aimer quand 
par trois fois tu t'es moque de moi au sujet de ta 
grande force? lui demanda-t-elle sur un ton ou per­
~ait du deplaisir. 

- Je peux tres bien t'aimer sans avoir a repon­
dre a toutes tes questions, repliqua Samson, quelque 
peu irrite. Si tu as vraiment quelque egard pour moi, 
ne m'importune plus avec cette histoire ! 

Dalila, cependant, n'en continua pas mains a le 
harceler de questions. Chaque jour et chaque nuit, 
elle le pressait pour qu'il lui revelat l'origine de sa 
force. Peu a peu, ii en vint a penser qu'il lui en 
couterait mains de courir un certain risque en lui 
devoilant son secret que de continuer a endurer ses 
continuelles recriminations. _ II en vint meme au point 
de preferer courir le risque de mourir, plutot que de 
s'y exposer davantage. 

- Bon, bon ! s'exclama Samson desespere, ser-
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. 
rant les poings sur ses tempes. Je vais te dire tout ce 
que tu veux savoir. Apres quoi, je ne veux plus 
jamais t'entendre me demander pourquoi je suis 
comme je suis ! 

Prenant un air plein de compassion, bien qu'au­
dedans d'elle-meme elle fut au comble de la joie, 
Dalila se precipita vers Samson pour l'entourer de 
ses bras. Il devenait de plus en plus certain que cette 
tentatrice s~ns scrupules que Samson aimait si etour­
diment allait reussir la OU tout une armee avait 
echoue .. . 

- Je te demande pardon, mon cheri ! murmura­
t-elle. Je crois bien que je ne me suis pas bien rendu 
compte jusqu'a quel point je t'ai importune. Si cela 
peut t'aider a retrouver ta quietude, assieds-toi, et 
revele-moi tout! 

Samson commern;:a en ces term es: 

- Vous, les Philistins, vous n'etes peut-etre pas 
bien au courant de ces choses ... Des ma naissance, 

Dalila, avec subtilite, supplia Samson de lui reveler le 
secret de so force. 

je suis devenu nazireen, c'est-a-dire que l'on m'a con­
sacre au service du Dieu d'Israel, durant toute ma vie. 
(Juges 13:25.) Il y a plusieurs choses particulieres 
qu'un nazireen doit accomplir; entre autres, il doit 
s'abstenir de se couper et de se tailler les cheveux et 
la barbe. (Nombres 6:1-25.) Si l'on me coupait les 
cheveux et la barbe, mon voeu de nazireat serait de 
ce fait transgresse, Dieu ne m'accorderait probable­
ment plus la protection speciale qu'Il m'a reservee 
pendant toute la duree de ma vie. Il ne me donnerait 

pas non plus la force speciale que j'ai chaque fois 
que je vais accomplir des actes extraordinaires ! 
(Juges 16:15-17.) 

Dalila etait cette fois certaine que Samson lui 
avait enfin dit la verite. Un peu plus tard, elle pre­
vint les representants des chefs philistins de dire a 
ceux-ci que Samson allait bientot devenir leur prison­
nier. Elle appela les hommes comme d'habitude 
pour qu'ils aillent se mettre en embuscade chez elle, 
cette nuit-Ia. 

Lorsqu'apres en avoir termine avec ses occupa­
tions, Samson revint chez elle, Dalila lui fit un 
accueil particulierement chaleureux. Comme ii etait 
tres tard, elle s'assit a terre, et suggera a Samson de 
s'etendre egalement et de poser sa tete sur ses 
genoux. Elle lui chanta doucement a l'oreille, en lui 
passant delicatement les mains clans la grande masse 
de ses cheveux. Il s'endormit bientot, mais elle ne 
chercha pas a brusquer les choses. 

Elle attendit jusqu'a ce que sa respiration fllt 
lente et reguliere afin de ne pas risquer de le 
reveiller trop facilement. 

Alors, sans bruit, elle fit signe a l'un des hom­
mes qui etaient caches; celui-ci parut, hesitant, crai­
gnant de s'approcher du Danite endormi. Cet homme 
etait un barbier que Dalila avait soudoye pour qu'il 
se joignit aux soldats philistins. 

LE VOEU DE NAZIREAT DE SAMSON 
EST TRANSGRESSE 

Il fallut du temps a ce malheureux pour rassem­
bler tout son courage et commencer a passer son 
rasoir clans la chevelure abondante de Samson. Mais 
une fois qu'il eut commence, il ne mit que qudques 
instants pour raser avec dexterite la chevelure ainsi 
que la barbe de l'homme endormi. Lorsque tout fut 
termine, il ne fut pas long a se retirer. 

Pendant que l'on procedait a cette singuliere 
coupe de cheveux, Samson avait parfois remue avec 
nervosite. Dalila n'interrompit pas ses douces chan­
sons, tout en esperant qu'il ne se reveillerait pas pour 
tout gater. 

Mais aussitot qu'il eut ete rase, Dalila n'eut 
cure de ce qu'il put se reveiller brusquement. Elle fit 
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signe aux Philistins de sortir de leur cachette, mais 
ils ne s'y risquerent pas avant d'avoir acquis la certi­
tude que Samson etait trop faible pour triompher 
d'eux. 

- Reveille-toi pour affronter tes ennemis ! dit 
brusquement Dalila a Samson avec raillerie. 

Samson remua, mais ne se reveilla pas. Dalila 
repoussa sa tete de ses genoux et poussa le Danite du 
pied. (Juges 16:18-19.) 

- Leve-toi, Israelite! dit-elle d'un ton narquois. 
Tu as de la compagnie ! 

A demi eveille seulement, Samson se mit lente­
ment sur ses genoux, et se passa machinalement les 
mains sur la tete. 

Lorsqu'il s'aperc;ut qu'il n'avait .plus de cheveux, 
il ecarquilla les yeux et se dressa aussitot sur ses 
pieds. Du fait qu'il chancelait un peu parce qu'il sor­
tait d'un profond sommeil, les Philistins caches pen­
serent qu'il etait soudain devenu tres faible. Enfin, 
apres avoir fui devant Samson plusieurs fois, ils trou­
verent le courage de lui Sauter dessus. 

Samson se mit tout d'abord a les repousser 
lorsqu'ils furent sur lui, mais il s'aperc;ut brusque­
ment que sa grande force l'avait quitte. Il commenc;a 
a se demander pourquoi il n'avait plus de cheveux, et 
si Dieu ne s'etait completement detourne de lui parce 
qu'il avait rompu son voeu de nazireat. La reponse 
fut daire lorsqu'il lui fallut reconnaitre qu'il se trou­
vait manif estement sans force contre ce gr~mpe de 
soldats philistins muscles. Son amour pour une .jolie 
pa!enne avait ete sa perte; c'etait exactement contre 
ce danger-la que Dieu avait mis les Israelites en 
garde. (Exode 23:31-33; Josue 23:12-13.) 

Les Philistins terrasserent Samson; ils 
l'immobiliserent et le ligoterent. Entre-temps, Dalila 
avait disparu. Elle s'etait enfuie pour aller recevoir 
des representants les cinq mille cinq cents pieces 
d'argent promises. 

Au cours de l'heure qui suivit, les Philistins 
s'approcherent de toutes parts. On fit sortir Samson 
pour le montrer a une foule grossissante d'offi.ciers 
ennemis que cette grande victoire sur un seul homme 
faisait exulter de joie. Cette victoire, du reste, leur 
avait demande plus de deux decennies, car Dieu en 
avait decide ainsi. 

Au milieu des eris et des acclamations des 
Philistins, Samson se rendit compte comment il avait 
ete trahi par une femme qu'il aurait du fuir, et il 
comprit qu'il subissait maintenant le chatiment de 
Dieu. Bien amere etait la detresse de cet homme 
puissant qui avait ete joue et vaincu par une femme 
d'une moralite tres douteuse ! 

Pour mettre un comble a son malheur et a sa 
crainte, Samson, ligote comme il l'etait, s'aperc;ut 
soudain qu'un homme approchait de ses yeux deux 
morceaux de metal chauffe a blanc! (Juges 16:20-

21.) 
Lorsque Samson vit les deux fers chauffes a 

blanc s'approcher de lui, il rassembla toutes ses 
forces pour essayer de rompre les lanieres de cuir 
epais qui lui enserraient les bras et les jambes. Malgre 
son extiao1<linaire force naturelle sans l'aide divine 

' ' 
il ne put meme pas causer la moindre dechirure clans 
ses liens. 

En cet instant terrible oii le fer incandescent lui 
fit perdre la vue, le Danite comprit qu'il subissait le 
chatiment que lui avait attire son penchant pour les 
femmes philistines. Il finit par reconnaitre, mais un 
peu tard, qu'il s'etait laisse prendre a leurs belles 
allures - a leur apparence - sans tenir compte de 
leur moralite. Dieu avait averti les Israelites de ne 
pas contracter de mariages avec les gens des nations 
pa!ennes environnantes de peur qu'ils ne se laissent 
entrainer loin de l'Eternel. Les Israelites etaient des­
tines a demeurer un peuple special et saint. (Deut. 
7: 1-6.) 

Au milieu des foules grossissantes de Philistins 
bruyants, le malheureux Danite, avili, tourmente par 
la souff rance, fut expose hors de la ville, puis conduit 
au sud, clans la cite de Gaza - celle dont il avait 
auparavant enleve les portes - ou il fut enchaine et 
jete en prison. Plus tard, on desserra ses fers, juste 
assez pour lui permettre d'accomplir la tache degra­
dante qui consistait a faire tourner une meule a grain 
clans une salle de la prison. (Juges 16:21.) 

D'habitude, on avait recours a plusieurs hommes 
pour mouvoir la grosse pierre, mais souvent, les Phi­
listins forcerent Samson a la manoeuvrer seul 

' 
jusqu'a la limite de ses forces. 

Au cours des mois qui suivirent, le Danite fut le 
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Jour apres jour, Samson, devenu aveugle, etait contraint 
d'utiliser sa force; celle-ci augmentait a mesure que ses 

cheveux poussaient. 

point de mire de ses ennemis qui se moquerent de 
lui. Par milliers, mais quelques-uns a la fois seule­
ment, ils vinrent a la prison afin de le voir pousser 
peniblement sa meule. De temps en temps, ·on 
l'amenait a une reunion publique importante pour 
permettre a un plus grand nombre de gens de voir le 
pauvre homme qui, pendant si longtemps, avait ete 
leur redoutable ennemi. Entre-temps, les cheveux 
de Samson atteignaient a nouveau une longueur 

demesuree. 

Pour manifester leur gratitude envers leur dieu 

paien, appele Dagon, qui leur avait donne la victoire 
sur Samson, les Philistins organiserent un rassemble­

ment special clans un grand temple a Gaza. Ce tem­
ple abritait une statue enorme de leur idole, en 

l'honneur de laquelle ils avaient l'intention de faire 
des sacrifices extraordinaires. Ce devait etre la une 

occasion exceptionnelle et to us les chefs philistins 
allaient y assister. (Juges.} 6: 22, 23.) 

Lorsqu'arriva le temps de ·· la celebration, trois 
mille spectateurs environ se rassemblerent, parmi les­

quels on comptait tous les dirigeants et les chefs 
militaires, accompagnes de leurs epouses OU de leurs 

compagnes qui s'entasserent aux endroits d'ou l'on 
jouissait de la meilleure vue. (Verset 27 .) 

L'idole de Dagon etait colossale; elle avait la 
face et le torse d'un homme, mais sa taille et sa par­
tie inferieure ressemblaient a la queue d'un poisson. 
Devant l'idole, la large pierre de l'autel servait a 
presenter les sacrifices. Les pretres philistins, qui pre­
naient tous des airs suffisants, se tenaient tout pres en 
attendant le moment d'intervenir clans les ceremo­
nies. Certains d'entre eux etaient d'une lascivete 
repugnante. 

LA DEBAUCHE ET L' A VILISSEMENT 

A cette fete speciale, c'etait le plaisir qui pri­
mait, et le vin coula a flot durant toute la journee. 
Vers midi, clans l'ivresse quasi generale, on com­
menc;:a a scander le nom de Samson pour demander 
que ce dernier fut amene devant tout le monde. Au 
fil des heures, les exigences se firent de plus en plus 
pressantes. 

Les pretres de Dagon s'alarmerent de la tour­
nure que prenaient les choses. Ils estimaient que le 
"clou" de la fete devait etre constitue par les sacrifi­
ces et la ceremonie exaltante des rites. Ils se ren­
daient compte que l'apparition de Samson releguerait 
sans doute au second plan leur intervention clans le 

' "spectacle"; aussi envoyerent-ils dire. aux chefs phi­
listins qui etaient presents de faire cesser les recla­
mations bruyantes de la foule . 

Toutefois, seules les exigences des pretres eux­
memes furent reprimees. Il s'avera que, parmi les 
personnes qui demandaient avec le plus d'insistance 
la presence de Samson, il y avait les femmes et les 
compagnes des chefs philistins clans les tribunes, et 
les chefs n'avaient pas la moindre envie de les dece­
voir. Un ordre officiel fut en consequence envoye 
pour que l'on amenat Samson clans le temple. 

L'apparition du Danite devant la foule souleva 
une puissante vague de remarques ironiques, melees 
de moqueries. La plupart des gens s'attendaient a 
voir leur prisonnier encadre par plusieurs gardes 
puissants; or, il arriva d'un pas hesitant sur l'estrade, 
tenant la main d'un petit garc;:on. 

Cette sorte d'exhibition, qui avait pour but de 
ridiculiser Samson au grand plaisir de l'assistance, se 
termina par une clameur tellement prolongee qu'un 



Septembre 19_70 La PURE VERITE 27 

haut personnage officiel dut finalement intervenir 
devant l'autel pour retablir le calme. 

- Reprenons, cria-t-il, le deroulement des 
ceremonies consacrees a notre grand dieu Dagon, en 
temoignage de notre · reconnaissance pour tout ce 
qu'il a fait pour nous! A pres quoi, nous ferons reve­
nir l'lsraelite aveugle pour qu'il accomplisse quel­
ques tours de force devant nous! (Juges 16:24-25.) 

Cela calma la foule. D'un geste, l'orateur ren­
voya le gar~on afin de soustraire Samson aux 
regards, et les festivites reprirent leur cours. 

Avant de perdre la vue, Samson s'etait deja 
trouve une fois clans le temple. 11 se rappelait qu'il 
etait construit de telle sorte que la force principale de 
la charpente de l'edifice dependait de deux enormes 
colonnes. 

- Mon gar~on, conduis-moi vers les deux 
piliers principaux du temple, dit Samson a son jeune 
guide. 

- Je ne peux pas, repliqua l'enfant. On m'a dit 
de rester ici avec toi jusqu'a ce que les sacrifices 
soient termines. Apres cela, il faut que je te ramene 
devant tout le peuple. 

:_ Mais j'en ai assez de travailler a la meule, dit 
Samson, et cela me fatigue beaucoup de trainer ces 
chaines qui pendent a mes chevilles. Si je pouvais 
m'appuyer contre ces deux colonnes, je reprendrais 
un peu de vigueur pour les choses que je dois accom­
plir plus tard, devant le peuple. (Juges 16:26.) 

LE PLAN DESESPERE DE SAMSON 

Samson esperait que son jeune guide constate~ 

rait que !'attention de tous les officiers et de tous 
les personnages officiels a proximite serait tournee 
vers ce qui se passait sur l'autel, de maniere qu'il put 
trouver plus facile de faire ce qu'il lui demandait. 

- Eh bien, balbutia le gar~on d'une voix trem­
blante, nous ne sommes en eff et qu'a quelques pas 
des colonnes, et personne ne nous regarde. Je vais t'y 
conduire a condition que si l'on nous interroge, tu 
dises que c'etait ton idee et non la mienne. 

- Je te le promets, dit Samson. Et je crois que 
je peux te donner un tres bon conseil en retour. 

Lorsqu'il fut a portee des colonnes, Samson 

La plupart des chefs philistins s'etaient rassembles pour 
adorer l'idole monstreuse de leur dieu Dagon, suppose 

etre mi-humain et mi-poisson. 

mesura rapidement la distance qui les separaient. 
Comme il s'en souvenait, elles n'etaient separees que 
d'un metre OU deux. Cela cadrait avec le plan qu'il 
avait en tete, en vue de se venger de tous les grands 
chefs philistins. 

- Merci d'avoir fait cela pour moi, dit Samson 
a son jeune guide. Maintenant, je m'en vais te don­
ner ce conseil important que je t'ai promis. Je veux 
que tu t'eloignes du temple aussi vite que tu le peux. 

- Pourquoi cela? demanda le gar~on mecon­
tent. C'est mon devoir de rester avec toi. Si j'y man­
que, on va me battre ! 

- 11 pourrait bien t'en couter davantage si tu 
ne t'en vas pas tout de suite, lui chuchota Samson 
avec fermete. Pars avant qu'il ne soit trop tard! 

(A suivre) 
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Est-ii possible d'amender a temps les deserts 
ainsi que /es terres arides, afin d'eviter une 
gigantesque famine a un monde qu'effraye 
/'explosion demographique qui le menace? 
Voici le compte rendu d'une conference 
internationale tenue sur ce sujet d'une 
importance vitale. 

par Eugene M. Walter et Gene H. Hogberg 

·Tucson, Arizona 

P LUS d'un tiers de la surface ter­
restre emergee se compose de 
terres arides ou semi-arides. Elles 

occupent une superficie qui est presque 
egale a celle des deux Ameriques 
reunies. 

C'est considerable! 
A eux seuls, les deserts de sable, qui 

ne constituent qu'un type de terrain 
-aride, couvrent au total une surface 
presque egale a deux fois l'etendue des 
Etats-Unis. Cela represente egalement 
une enorme portion de la terre. 

L'aridite . affecte une soixantairie de 
pays, c'est-a-dire environ la moitie des 
nations du monde. Meme clans les 
riches Etats agricoles continentaux ame­
ricains, 32% des terres sont arides ou 
semi-arides. 

Alors que la bombe a retardement 
amorcee que representent les problemes 
de la nourriture et de la population con­
tinue a fonctionner, _ces terres arides 
peuvent-elles etre recuperees et rendues 
exploitables de telle fa<;on que l'homme 
puisse en tirer profit avant qu'il ne soit 
trop tard? 

LES FAITS 

Afin de fournir a nos lecteurs la 
reponse a cettc question qui est d'une 
grande portee, des redacteurs de "La 
PURE VERITE" ont assiste a une con­
ference internationale dont le theme 
etait: "Les Pays Arides clans un Monde · 
en Mutation". Elle s'est tenue a Tucson, 
sur le "campus" de l'Universite de 
l'Etat d' Arizona. Des experts du monde 
entier, venus de plus de trente pays, y 
compris l'Union sovietique, ont parti­
cipe a cette conference. Ils y ont pre­
sente quelque 200 communications 
relatives a la maniere de resoudre 
l'unique probleme, g_ui les preoccupait 
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tous, a savoir: comment utiliser les ter­
res arides afin de fournir de la nourri­
ture et des conditions de vie convenables 
a l'excedent de population que produit 
une explosion demographique a l'echelle 
mondiale. 

"Le plan en vue de tirer parti des 
vastes etendues de terres arides est, clans 
son integralite, presente en tant que 
contribution possible a la lutte menee 
contre le probleme que constitue la faim 
clans le_ monde", a declare un partici­
pant israelien. · 

Plein d'optimisme, un delegue amfo­
cain a ajoute: "Ces vast.es etendues, 
en grande partie inhabitees et sous­
developpees, se reveferont vraisemblable­
ment etre la soupape de securite qui fera 
tomber, en l'absorbant, la pression pro­
duite par une population mondiale qui 
s'accro!t sans cesse. Leur mise en culture 
peut resoudre le probleme critique que 
represente l'alimentation de la popula­
tion du monde, augmente du nombre 
des milliards de ses futurs citoyens." 

Cependant, peut-on cultiver, sur une 
large echelle, les deserts qui ne cessent 
de s'etendre? Ces terres a"i:ides seront­
elles en mesure de combler. le deficit 
grandissant en nourriture? 

De plus, qu'en sera-t-il en ce qui con­
cerne les nouvelles agglomerations, 
villes et industries qui se trouveront 
clans ?es zones desertiques? Les regions 
actuellement incultes seront-elles celles 
qui conna!tront la prosperite au cours 
du prochain quart de si:ecle? 

Par-dela tous les exposes fantastiques, 
les plans et les projets magnifiques, 
quels sont - clans leur vraie perspective 
- les problemes que posent les terres 
arides du globe et les espoirs que l'on 
peut mettre en elles? 

L'EAU - CE PROBLEME 
FONDAMENTAL 

Le probleme fondamental est tout 
simplement celui du manquc;: d'eau. 
Dans les regions arides, tous les autres 
problemes se rapportent, d'une certaine 
fac;on, a ce besoin principal. Tous les 
espoirs concernant le developpement 
futur des terres arides reposent sur la 
decouverte d'un approvisionnement suf­
fisant d'eau utilisable. 

L'une des possibilites qui a rec;u une 
attention considerable est celle que cons­
titue le dessalage de l'eau de mer. 

Peu de gens ont conscience du fait 
que la terre possede quelque 32.000 
kilometres de cotes desertiques. Or, il 
est bien prouve que ce sont les zones 
desertiques littorales qui fournissent un 
des types de regions les plus indiques 
pour l'habitat humairi, a condition 
toutefois qu'on puisse les pourvoir du 
confort de base. 

C'est essentiellement l'eau qui est ia 
de de ce -confort de base. Quel meilleur 
moyen y aurait-il sur la cote de resoudre 
le probleme de l'eau autrement que par 
le dessalage de l'eau de mer? 

Cependant, quel stade la technique 
du dessalage a-t-elle atteint? 

L'eminente autorite en matiere de 
deserts, Peveril Meigs, declare ceci: 
"Certaines autorites ont fonde de 
grands espoirs Sur Cette methode, ma,is 
elle n'en est encore qu'au stade experi­
mental. Dans la phase actuelle des 
experiences sur le dessalage de . l'eau, 
l'ecart entre les espoirs et les resultats 
est souvent considerable." 

Cela ne signifie nullement que le des­
salage ne rende pas deja •des services sur 
une petite echelle. On peut etre surpris 
d'apprendre que pour des emplois 
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Jl~ 
La tour de dessalage qye l'on voit Ci- · ...,. 
dessus fait partie du proiet agricole 
experimental de !Puerto Peiiasco, sur 
la cote aride du golfe de Californie. 
L'eau de mer, debarrassee de son sel, 
est utilisee pour faire crol:tre diverses 
plantes, a l'interieur de serres aux 

parois de plastique gonflees. 
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domestiques ou industriels, le emit de l'eau douce ainsi obtenue 
est des a present, clans beaucoup de lieux arides OU semi-arides, 

. inferieur a celui de l'eau fournie par des sources d'appro­
visionnement classiques. 

Toutefois, il.. existe une tres grande difference entre pro­
duire de l'eau convenant pour des usages domestiques et 
industriels, et en produire en quantites et au cout necessaire 
pour l'emploi en agriculture. Certaines estimations montrent 
que la quantite d'eau necessaire au travail d'un homme clans 
l'economie agricole d'un pays aride, suffirait normalement a 
soixante ouvriers clans l'industrie. 

Meigs signale que plusieurs des principales autorites en la 
matiere reconnaissent que le prix de l'eau de mer dessalee est 
tout simplement "trap eleve maintenant et pour une duree 
indeterminee" clans le cas d'une utilisation agricole. 

En se fondant sur sa propre experience, l'une de ces 
autorites avance que, vers l'an 2000, dessaler un metre cube 
d'eau de mer par les moyens les plus economiques reviendra a 
0, 26 francs. Bien que ce prix ne represente qu'une fraction de • 
ce que cela coute actuellement pour dessaler de l'eau de mer, • 
il est encore superieur a ce que le fermier paie pour 
irriguer. 

On doit y ajouter les frais du transport de l'eau jusqu'au 
champ. 

A ce sujet, un autre expert a declare clans un discours, 
pendant la conference: "Aussi loin qu'on puisse le prevoir, le 
dessalage et la livraison sur place continueront probablement a 
etre trap couteux pour justifier quant a leur rentabilite en 
agriculture." 

Ces declarations devraient rendre evident le fait que le 
dessalage n'est pas la solution qui permet d'amender les terres 
arides en vue d'une utilisation agricole. 

Des villes continueront probablement a se developper 
clans le desert; de nouvelles y surgiront - favorisees peut-etre 
par le dessalage. Cependant, le fait de dessaler l'eau de mer 
permettra-t-il la creation d'immenses et nouvelles "corbeilles a 
pain"? 

Non: tout ceci n'est qu'un reve. La lutte menee afin de t 
· fournir de la nourriture a la population tout entiere d'un 

monde qui subit une explosion demographique, est cause per­
due, si son grand espoir reside clans le dessalage. 

UNE REALISATION PILOTE UNIQUE 

Pres de Puerto Pefiasco, ville cotiere du desert mexicain, 
se trouve !'unique realisation pratique d'un projet qui repre­
sente une tentative interessante en vue de resoudre les proble­
mes que pose la production de la nourriture clans les pays 
arides. Cette realisation experimentale consiste en un systeme 
autonome con~u de fa~on a fournir de l'energie, de l'eau et de 
la nourriture aux cotes desertiques. 

Au cours de la Conference sur les Terres Arides, nous 
avons eu !'occasion de visiter cette installation. 

Ce systeme fonctionne ainsi : La chaleur perdue qui se 
degage de generateurs entraines par des moteurs diesel, est 
utilisee pour dessaler l'eau de mer. L'eau purifiee obtenue est 
envoyee, par des canalisations, jusqu'aux legumes qui sont 
plantes a l'interieur d'installations en plastique gonflees par de 
l'air, semblables a des serres, et dont on controle .l'atmo-
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sphere. Du fait que l'air qui se trouve a 
l'interieur de cette sorte de serre est 
presque sature d'humidite, la quantite 
d'ea;u exigee par les plantes est faible par 
rapport a celle qui serait necessaire pour 
les faire pousser a l'air libre OU clans 
une serre du type ordinaire. Ceci est 
important quand on utilise de l'eau de 
mer dessalee dont le prix est eleve. 

En dernier lieu, les gaz d'echap­
pement des moteurs apres avoir ete 

epures, servent a enrichir en anhydride 
carbonique !'atmosphere de l'interieur 
des hemispheres· de plastique. Cela a 
pour effet d'accelerer 
la croissance des 
plantes qui s'y 
trouvent. 

A ce jour, on a 
fait pousser 18 sortes 
de legumes de cette 
maniere, avec des 
resultats variables. 
Certains legumes 
poussent deux fois 
plus rapidement que 
ceux produits en 
plein air ou clans une 
serre OU regnent des 
conditions normales. 

La .·PURE VERITE 

semblent prometteurs. On songe deja a 
realiser les installations prevues par un . 
tel projet, pour la premiere fois sur une 
grande echelle, au bord de la mer 
Rouge, sur les territoires du Cheik Abu 

Dhabi. Elles seront approximativement 
dix fois phis importantes que celles de 

Puerto Pefiasco. 

Toutefois, combien y a-t-il de pays 
arides qui possedent les fonds neces­

saires pour edifier des projets si com­

plexes et a une echelle telle qu'elle leur 

permettrait de contribuer, de maniere 
suffisante, a leur approvisionnement en 

a l'alimentation humaine directement . 
sur du sable de plage purifie au moyen 
d'eau dessalee. Ce sable sterile est par­
fois deficient en elements necessaires a 
la pousse des plantes. II est toujours 
depourvu de l'humus qui devrait pro­
duire les microbes qui sont essentiels 
pour convertir les mineraux et l'humus 
en une nourriture vegetale equilibree. 

Une fois que les plantes commencent 
a pousser clans le sable, leur alimenta­
tion est effectuee et controlee au moyen 
de solutions a base d'engrais secs com­
meroaux qui se decomposent. Les 
composes a base d'engrais sont 

completement solu­
bles clans l'eau et 
administres grace au 
systeme d'irrigation. 

Bien que jusqu'a 
maintenant ils aient 
ere maftrises, les 
problemes que pose 
l a maladie sont 
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Aspect exterieur des serres de la station experimentale de Puerto 
Penasco. Les plantes, qui poussent direcfement dans le sable, re~oivent 
des quantites determinees d'eau de mer dessalee et d'engrais 

Les plantes obte­
nues clans ces condi­
tions artificielles ont 
fort bel aspect. 
Cependant, la verite 
est que le nutriment 
utilise ne peut tout 
simplement pas four­
nir a la plante -
et finalement a 
l'organisme de 
l'homme - tout ce 
qui leur est neces­
saire pour etre en 
bonne sante. Et 
pourtant, ce facteur 

apparus et consti-
tuent une menace toujours presente, du 
fait de l'humidite extreme du milieu. De 
plus, la croissance de certaines varietes a 
ete anormale. 

Ceux qui croient au projet 
declarent que pour faire fonctionner 
ce systeme sur une grande echelle, 
il n'est besoin que de temps et d'argent. 
On fait remarquer que si, par 
!'utilisation d'une methode permettant 
de produire de la nourriture a des tarifs 
qui ont deja ete atteints, on ne mettait 
en va:leur que 5 % des cotes desertiques 
du globe ( quelque 1490 kilometres), 
en penetrant clans les terres jusqu'a une 
profondeur de trente-deux kilometres, 
on pourrait faire pousser assez de nour­
riture pour alimenter un milliard d'etres 
humains. 

Sur le papier, de tels developpements 

chimique. 

nourriture? II en est tres peu. Le pays 
aride du type ordinaire n'est pas un 
territoire de cheik riche en petrole. 

En outre, combien de pays affectes 
par l'aridite possedent-ils la main­
d'oeuvre eduquee et competente qui est 
indispensable pour faire fonctionner 
avec succes des installations d'une reali­
sation aussi complexe? 

Les reponses a ces questions nous 
mettent tres vite en face de la realite 
brutale ! 

CE QUI FAIT DEF AUT: 
LA QUALITE 

Les projets qui, tels celui qui vient 
d'etre decrit, utilisent la technique du 
milieu conditionne, comportent encore 
une autre faiblesse flagrante. 

On fait pousser les plantes destinees 

ment; on ne 
ment - qu'a 
etre atteints. 

est entierement 
neglige ! Apparem­

s'interesse qu'au rende­
la taille - qui peuvent 

On nous a dit qu'il n'y avait pas 
d'experiences en cours - ni meme pro­
jetees - en vue de mettre a l'epreuve 
les effets sur la nutrition, de telles plan­
tes comestibles obtenues grace a 
l'emploi de produits chimiques. 

La nourriture necessaire pour mainte­
nir le corps en vie et en bonne sante, ne 
peut provenir que de plantes ayant 
pousse clans un sol equilibre et 
"vivant". Une telle nourriture ne pro­
vient pas de plantes qui ont pousse clans 
du sable sterile, et qui ont ete alimen­
tees a l'aide de melanges de produits 
chimiques. 

Neanmoins, on ne prend pas en con­
sideration les effets a long terme d'un 
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regime qui serait principalement com­
pose d'un tel genre de nourriture 
incomplete. 

IRRIGATION -
ET EDUCATION 

C'est clans !'irrigation que reside un 
autre tres grand espoir pour resoudre le 
probleme de l'eau clans les pays arides. 
Dans le monde, pres de 149 millions 
d'hectares sont actuellement irrigues. 
Bien que les terres irriguees ne consti­
tuent qu'un faible pourcentage de 
!'ensemble des terres cultivees, elles 
fournissent cependant, ·en proportion, 
une tres grande partie de la nourriture 
du monde entier. Certaines autorites 
estiment que vers l'an 2000, la superfi­
cie irriguee pourrait etre doublee. 

Toutefois, pour que cela se produise, 
on doit resoudre les memes anciens pro­
blemes, qui reviennent sans cesse. 

Il y a d'abord la question de l'argent. 
Comme clans taus les autres projets 
relatifs a !'utilisation des terres arides, 
la construction de barrages et !'installa­
tion de l'equipement complexe que 
necessite !'irrigation sont fort cou­
teuses. Pourtant, si difficile que puisse 
etre la question financiere, il s'agit peut­
etre de la partie du probleme la plus 
facile a resoudre . . . 

L'epineux probleme qui consiste a 
trouver OU a former la main-d'oeuvre 
competente necessaire pour faire fonc­
tionner de fa~on convenable les installa­
tions prevues par les projets d'irrigation 
est infiniment plus difficile a resoudre. 
Cela implique le facteur critique de 
l'education. 

Dans de nombreux pays · arides, la 
nation est si pauvre qu'il n'y a qu'un 
tiers ou un quart des jeunes qui y 
re~oivent une education primaire, et 
qu'un dixieme d'entre eux seulement 
continuent leurs etudes jusqu'a l'entree 
clans un etablissement d'enseignement 
secondaire. 

De plus, un grand nombre de ceux 
qui, clans ces pays, beneficient effecti­
vement d'une education, re~oivent une 
formation clans des domaines qui n'ont 
absolument rien a voir avec les besoins 
en main-d'oeuvre de leur pays. 

Il y a un autre probleme capital; c'est 
celui que W. E. Warne a appele: "le 
probleme social de l'eau". 
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"Il se peut que les ingenieurs reali­
sent des projets d'irrigation", declara cet 
expert, "toutefois, tanf que les person­
nes qui doivent s'en servir pour arroser 
leurs cultures ne serorit pas organisees, 
ces installations ne pourront etre ni uti­
lisees, ni entretenues". II citil, a titre 
d'exemple, un projet realise en Afgha­
nistan, il y a de nombreuses annees. 
Quoique techniquement bien con~, ce 
projet particulier n'avait pas ete une 
reussite pour les raisons qui viennent 
d'etre discutees. 

"Le developpement des techniques est 
tres en avance sur !'education et sur les 
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Gros plan d'un pied de haricot 
vert, montrant le mince tube de 
plastique par lequel l'eau et le 
nutriment sont directement four-

nis a la plante. 

gouvernements", poursuivit M. Warne, 
et "a mains que l'on ne fasse bientot 
quelque decouverte, les capitaux investis 
clans le developpement de la realisation 
des projets destines a fournir de l'eau 
aux regions arides sous-developpees, 
n'auront servi qu'a faire un grand nom­
bre de petits canaux, qui, en l'an 2000, 
seront [toujours J inutilises, et les gran­
des esperances que l'on fonde sur 
!'augmentation de la production de 
nourriture seront aneanties." 

D. W . Thorne, conseiller technique 
international pour les prohlemes 
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d'irrigation, fit remarquer que l'on 
accorde habituellement beaucoup trap 
d'attention a l'etablissement des plans et 
a l'achevement des details de construc­
tion relatifs aux projets d'irrigation. Il 
declara, d'autre part, que l'on en consa­
c1re bien trap peu a faire fonctionner les 
projets realises en tant que systemes 
d'exploitation agricole effectifs. 

Quelles en sont les consequences? 
Le resultat habituel est une exploi­
tation agricole dont le fonctionnement, 
plus OU mains archai:que, Se superpose a 
un couteux systeme d'accumulation et de 
distribution d'eau. Les fermiers ne sont 
pas capables de rembourser les frais 
d'installation du systeme, et i1 s'en faut 
de beaucoup que les plans, ainsi que les 
investissements nationaux destines a 
augmenter la production de nourriture, 
atteignent leurs buts. 

Cependant, cela n'est pas tout. II faut 
non seulement les capitaux, un personnel 
competent et un gouvernement coopera­
teur, mais il faut encore considerer le 
facteur de la capacite a longue echeance 
des terres desertiques de produire 
grace aux systemes d'irrigation. 

LES RISQUES AUXQUELS 
L'IRRIGATION EST 

EXPO SEE 

L'irrigation du desert se trouve prise 
entre deux risques: celui de la satura­
tion par l'eau et celui de la salinite. 

Le drainage artificiel utilisant l'ener­
gie mecanique, peut emperner OU 

retarder !'apparition du risque que cons­
titue le sel. Toutefois, le fait de pamper 
l'eau des reservoirs naturels souterrains 
afin de diminuer la saturation, peut 
creer un nouveau risque - celui du 
"surpompage". Ce dernier peut, en fin 
de compte, epuiser ces approvision­
nements. 

Certains s'inquietent du bouleverse­
ment que l'on fait subir au milieu deli­
cat qu'est le desert. Par l'emploi de la 
technologie moderne l'homme peut faire 
beaucoup afin de permettre une utilisa­
tion plus poussee de l'attrayant milieu 
nature! du desert, mais cela demande de 
grandes precautions ainsi qu'une grande 
prevoyance, de peur que !'utilisation ne 
devienne exploitation et que les conse-
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quences ecologiques ne l'emportent sur 
les benefices. 

Ces consequences pourraient aise­
ment se resumer ainsi: mo ins de terres 
qui produisent moins de nourriture que 
jamais auparavant. 

Dans certaines parties du monde, la 
realisation des projets d'irrigation se 
heurte encore a d'autres problemes. "En 
Afrique, les installations prevues pour 
l'irrigation du desert sont particuliere­
ment vulnerables aux attaques de saute­
reHes", a declare J. L. Cloudsley­
Thom pson, de l'Universite de 
Khartoum, (Soudan). "Les installations 
prevues pour l'irrigation du desert sont 
presque vouees a devenir le foyer de 
concentration ... des maladies transmi­
ses par des vecteurs invertebres . . . Le 
developpement de lacs et de canaux 
artificiels clans les regions tropicales fait 
naitre de nombreux autres problemes 
d'entomologie medicale." 

M. Cloudsley-Thompson a conclu 
ainsi: "Bien que · l'on pourrait faire 
beaucoup de choses clans les etendues 
semi-arides de la savane africaine, il 
convient de faire preuve de realisme. Le 
monde aurait avantage a investir clans 
les terres qui produisent deja. Les fonds 
et les conseils techniques que des orga­
nismes nationaux OU internationaux 
foumissent aux pays en voie de deve­
Ioppement sont, pour une grande part, 
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Zones extremement orides: 12 mois ou plus, sons pluies. 

Autres zones orides. 

gaspilles ou mal appliques .. . Les plans 
de developpement doivent aller de pair 
avec !'education." 

DIVERSES AUTRES 
SOLUTIONS 

Dans !'effort fait pour surmonter le 
probleme de l'eau clans les pays arides, 
on a parle d'un certain nombre d'autres 
solutions; celles-ci sont en emirs d'essai. 

On poursuit actuellement des recher­
ches approfondies sur quelques moyens 
de collecter les ruissellements de sur­
face. Si on fait en sorte que la pluie, 
peu abondante, qui tombe sur cinquante 
ares, soit recueillie goutte a goutte clans 
une zone d'accumulation determinee, on 
disposera alors d'assez d'eau pour pro­
duire de la nourriture, au moins sur une 
partie de cinq ares. 

Un autre professeur decrivit les 
experiences qu'il a effectuees a l'aide 
d'un processus appele "irrigation par 
goutte a goutte". Cette methode permet 
d'economiser l'eau qui est distribuee, 
goutte a goutte, directement aux plantes, 
en fonction de la rapidite avec laquelle 
elles peuvent l'utiliser, ce qui elimine 
ainsi les pertes dues a l'evaporation. De 
plus, comme cela ne necessite que de 
tres faibles quantites d'eau, on peut, 
sans inconvenient, utiliser de l'eau saiee 
n'ayant subi aucun traitement 
d'epuration. Sur les terrains ou ces 

experiences ont eu lieu, les recoltes ont 
ete doubles, OU tout au moins meilleures 
que celles que l'on obtient par Jes 
methodes traditionnelles. 

Dans le cas de cette solution, ce 
specialiste nourrissait ses plantes avec 
des engrais solubies clans l'eau, de 
meme que clans l'experience de Puerto 
Pefiasco. Ainsi que clans les autres 
experiences, le facteur "nutrition" est 
situe tres bas sur la liste des points 
importants. 

EST-CE UNE CAUSE 
PERDUE? 

L'homme fait de son mieux pour 
essayer de tirer parti des terres arides, 
avant qu'il ne soit trop tard. Nean­
moins, l'ensemble constitue par son 
systeme de gouvernement, d'education 
et d'economie - sa propre nature en 
fait combat contre lui. 

Il se peut que l'humanite trouve des 
solutions a court terme OU qui aient des 
applications limitees - toutefois, elle 
est plus eloignee que jamais du but, qui 
est de rendre les terres arides reellement 
productives clans leur totalite. 

Le fait est qu'"historiquement · nous 
avons ete plus habiles a faire des deserts 
qu'a utiliser avec succes ceux qui ont ete 
crees par la nature" (Zeller) . 

A part quelques exceptions, user des 
terres a ete synonyme d'en abuser. 

La verite choquante est qu'en depit de 
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ses efforts de recuperation des terres, 
l'homme cree aujourd'hui .• q~s deserts 
beaucoup plus rap~dement qu'il · n'en 

recupere. . ' 
Considerez un instant ce qui se passe 

en Afrique: 

"La perspective, en ce qui · concerne 
!'agriculture clans les zones arides de 
l' AJrique du Nord, est assez sinistre", a 
declare, au cours de la conference, H. 
N. LeHouerou, qui s'occupe du Pro-

. gramme de Developpement de l' Assis­
tance Technique. "Les terres de patu­
rages s'epuisent rapidement et les deserts 
gagnent, en moyenne, plus de 100.000 
hectares par an." 

En Afrique du Nord, le desert avance 
par endroits jusqu'a une cinquantaine 
de kilometres par an. 

"Dans l'hypothese la plus favorable", 
poursuivait LeHouerou, "on peut seule­
ment esperer maintenir le niveau de vie 
actuel entre maintenant et 1980." Pour 
la population agricole, ce niveau de vie 
est celui que permet la somme derisoire 
de 350 francs franc;ais par tete et par 
an. 

D'autres orateurs ont exprime le 
meme pessimisme en ce qui concerne 
l' Afrique; ils ont declare qu'il faut 
immediatement arreter la perte des 
terres qui se transforment en deserts. 

Mais comment? Et par qui? 

LES DESERTS MIS 
EN VALEUR! 

Toute solution reelle et permanente 
aux problemes que posent les terres ari­
des doit necessairement inclure les fac­
teurs suivants: une source d'eau 
utilisable, un peuple eduque, un gouver­
nement juste et un systeme economique 
sain - tout ceci a une echelle mondiale. 

La. bonne nouvelle est que, justement, 
une telle solution est en vue. Que vous 
le croyiez ou non, elle est donnee en 
detail clans le livre qui ose predire 
l'avenif - LA BIBLE. 

Void la description de la maniere 
dont la Bible affirme que le<probleme 
sera resolu: "Le desert et le pays aride 
se rejouiront; la solitude s'egaiera, et 
fleurira comme un narcisse; elle se cou­
vrira de fleurs . . . des eaux jailliront 
clans le desert, et des ruisseaux clans la 
solitude; le mirage se changera en etang 
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et la terre dessechee en sources d'eaux.; · 
clans le repaire qui servait de gite aux 
chacals, croitront des roseaux et des 
joncs" (Esaie 35:1 -2, 6, 7). 

Cette eau pourrait-elle provenir des 
nappes aquiferes profondes telles que 
"!'immense reservoir qui occupe une 
vaste etendue sous la surface du 
Sahara"? Les geologues croient que ces 
reservoirs souterrains ont des dimen­
sions telles qu'ils sont pratiquement 
inepuisables. 

Voici une description supplemen­
taire: "Je [l'Eternel] ferai jaillir des 
f!euves sur les collines, et des sources au 
milieu des vallees; je changerai le desert 
en etang, et la terre aride en courants 
d'eau; je mettrai clans le desert le cedre, 
!'acacia, le myrte et l'olivier; je mettrai 
clans les lieux steriles le cypres, l'orme et 
le buis, tous ensemble" (Esaie 41 :18-

19). 

L'homme a abattu les arbres, et c'est 
ainsi qu'a ete declenche le processus de 
destruction dont sont issus un grand 
nombre des deserts qui existent 
aujourd'hui . Mais, clans le monde a 

ven1r, ce processus destructif sera 
.arrete - et inverse. 

I1 est egalement interessant de 
remarquer que clans beaucoup de zones 
desertiques, il y a "des sols fossiles, pro­
fonds et bien formes qui, pour revivre, 
ne demandent rien plus que de l'eau, 
et d'etre regeneres par les micro­
organismes". (Drouhin.) 

Dans le monde a venir, les sols du 
desert seront conserves parce que l'on 
observera des principes agricoles sains. 

Quel est le systeme de gouvernement 
et d'education necessaire pour que ce 
programme agricole fonctionne de fac;on 
satisfaisante? 

Notre attrayante brochure gratuite 
intitulee "LE MERVEILLEUX 
MONDE A VENIR ... Voici comment 
if sera ... " - donne, de fac;on claire et 
vivante, le recit du futur developpement 
du monde. Si vous n'avez pas encore 
rec;u votre exemplaire gratuit, ecrivez­
nous sans tarder pour nous le demander. 
Par la meme occasion, demandez-nous 
aussi notre brochure, egalement gratuite, 
intitulee: "La Famine - Survivrons­

nous ?" 
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(Suite de la page 4) 

en tend j amais parler. Mais la, vous 
etes grandement clans l'erreur. 

La LOI DE DIEU est une loi invisi­
ble et spirituelle. I1 ne saurait y avoir de 
loi sans amende. Or, cette loi a deux 
amendes. L'une, c'est la MALEDIC­
TION qu'elle impose, tot ou tard, clans 
cette vie. L'autre, c'est le chatiment 
final, qui est la MORT; c'est un chati­
ment eternel, la mort pour l'eternite. 

Quelle est la MALEDICTION que la 
Loi ~xigera, tot ou tard? Bientot, le 
mari adultere commencera a se rendre 
compte que sa femme ne semble plus 
etre la meme qu'avant. Elle ne sera t 
plus pour lui aussi pleine d'attraits 
physiques qu'auparavant. I1 se rendra de 
plus en plus compte qu'il ne l'aime plus 
comme avant. Sa beaute et son charme 
ont disparu. I1 ne comprend pas 
pourquoi. 

Pauvre insense ! I1 ne pemt, bien 
entendu, pas comprendre que c'est la une 
loi spirituelle qui est en oeuvre. C'est 
quelque chose qu'il ne peut voir. Si 
c'etait une action physique et visible, les 
"hommes de science" la verraient et met­
traient le monde en garde. Mais ils ne 
peuvent pas la voir. Cet homme a 
TRANSGRESSE la Loi que Dieu a insti­
tuee afin de preserver l'AMOUR et d'ac­
croltre l'amour conjugal. En violant 
cette loi, il a brise cet amour. De plus, il 
a attente a. 1a propre formation de son I 
caractere, et il a porte un coup a son 
respect envers lui-meme. 

L'un des resultats de !'ignorance et de 
la transgression de ce point de la Loi de 
Dieu est la desintegration des foyers a 
cause du divorce. Dans tous Jes pays, le 
nombre des divorces s'accroit rapide­
ment. Il en resulte que des enfants 
grandissent sans avoir un foyer normal, 
d'ordinaire sans beneficier de la compa­
gnie et de !'influence essentielle d'un 
pere. Les enfants risquent de devenir 
des delinquants ou d'avoi r· leur vie 
gachee. 

Ne pensez-vous pas qu'il y a la des 
MALEDICTIONS? I1 y en a, et elles 
sont inexorables. Si vous transgressez les 
Lois divines, vous en payerez les 
consequences. 

Jesus-Christ est venu "amplifier" et 
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developper cette grande Loi. Abordant 
le principe spirituel, II a declare que si 
un homme regarde une femme avec con­
voitise (bien qu'elle en soit inconsci­
ente), il commet l'adultere clans son 
coeur. Ceci le souille et le retranche de 
DIEU. La Loi prevoit la meme male­
diction pour la femme adultere. 

La plus grande benediction qu'un 
homme puisse recevoir, c'est de CON­
NAITRE DIEU, d'avoir un contact et 
une communion d'ordre spirituel avec 
Lui, d'avoir !'ESPRIT de Dieu en Lui . 

Voici comment ceci s'effectue . . Une 
fois que la rebellion a cesse, lorsqu'on 
s'est reellement repenti et que l'on a 
accepte le Christ, l'on devient reconcilie 
avec Dieu; ensuite, Dieu vous impregne 
de Son Saint-Esprit. C'est la vie, la 
NATURE divine meme, l'amour, la foi 
et la PUISSANCE de DIEU qui entrent 
clans l'homme. Mais ce n'est pas une 
chose qui reste immobile, statique en 
quelque sorte. Elle s'ecoule comme 
l'electricite qui circule clans une 
ampoule electrique allumee. II y a deux . 
fils qui penetrent clans cette ampoule 
electrique. Le courant parcourt un cir­
ruit; il en est de meme de !'Esprit de 
Dieu. 

L'homme a ete fait de matiere; il l'a 
ete pour avoir be;oin de !'Esprit de Dieu 
qui coule en lui et a travers lui, afin de 
lui donner de l'energie; pourtant, il a 
ete fait sans cet Esprit qui lui est 
necessaire. Ce dernier ne peut etre re<;u 
qu'en tant que DON precieux de Dieu, 
apres une entiere soumission a Sa 
volonte et un repentir sincere d'avoir 
transgresse Sa Loi. 

Jesus-Christ a paye l'amende A 
NOTRE PLACE et, lorsque nous 
L'acceptons, les amendes des peches 
passes sont effacees. Sans !'Esprit de 
Dieu, les gens ne sont pas satisfaits; ils 
se sentent vides et inquiets, sans savoir 
exactement POURQUOI. IIs ont besoin 
d'une "nourriture" qu'ils ne rei;:oivent 
pas, la nourriture spirituelle. Rien ne les 
satisfera tant qu'ils ne l'auront pas 
re<;ue. Au sens propre de ce terme, ils ne 
sont pas complets. Dieu a fait Adam 
incomplet. Adam etait physiquement 
complet, mais il lui manquait !'Esprit de 
Dieu. Dieu le lui offrit. "L'arbre de 
VIE", clans le jardin d'Eden, represen­
tait tout simplement le Saint-Esprit. 
Mais Adam a rejete cette nourriture 

La PURE VERITE 

SPIRITUELLE et, au lieu de cela, il a 
vole le fruit - quelque chose de 
materiel. 

N ous sonimes nes a !'image d'Adam 
(I Cor. 15:49, et 42-54). Nous sommes 
incomplets. Notre CREATEUR nous a 
faits afin que nous ayons besoin de Son 
Saint-Esprit, et le bonheur reel qui 
satisf ait entierement NE PEUT VENIR 
AUTREMENT. Aucune philosophie 
humaine ne peut communiquer ce bon­
heur qui ne laisse personne avec une 
impression de VIDE. 

La chose la plus importante, clans 
cette vie, c'est un contact vivant avec 
DIEU. La plus grande amende qui 
puisse etre infligee a une personne, 
quelle qu'elle soit, c'est d'etre retran­
chee, separee de Dieu. 

Prenons le cas du coupeur de tetes 
ignorant. Bien entendu, clans la societe 
pitoyable et ignorante a laquelle il 
appartient, il peut lui sembler normal 
ou bien, de tuer d'autres gens et de 
"recolter" des tetes humaines. Mais la 
LOI spirituelle inexorable de Dieu 
amene une retribution et des MALE­
DICTIONS sur lui quand il transgresse 
cette Loi, qu'il s'en _rende compte ou 
non! 

La platitude folle que l'on debite 
generalement et qui prouve l'ignornnce, 
selon laquelle "ce qui est mal pour 
VOUS peut etre biet? pour MOI", 
n'est tout bonnement qu'une fausse 
philosophie que les anciens Israelites 
adopterent et qui les conduisit a la 
degenerescence. 

Dieu leur a ordonif~, comme II nous 
l'ordonne aujourd'hui: "Vous n'agirez 
done pas comme nous le faisons mainte­
nant ici, ou chacun fait ce qui lui sem­
ble bon" (Moise pa~le de ce que Dieu 
ordonne - Deut. 12 :8.) 

Voyez le resultat inevitable, les 
MALEDICTIONS que ceci apporte: 
"Les enfants d'Israel firent alors ce qui 
deplait a l'Eternel" - mais, bien 
entendu, ce qui semblait bien a leurs 
propres yeux. Ensuite, ils furent emme­
nes en captivite par les pillards qui 
envahirent leur pays. IIs devinrent 
incapables de se defendre contre les 
nations conquerantes. "Us furent ainsi 
clans une grande detresse" (Juges 2: 11, 
15). 

II supplierent alors l'Eternel Dieu de 
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les liberer. Dieu eut pitie d'eux. II sus­
cita des juges (Jµges 2: 16), c'est-a-dire 
des generaux, des administrateurs et des 
chefs herolques choisis par LUI. 
Rappdez-vous qu'a l'epoque Israel etait 
une THEOCRA TIE. Ces dirigeants 
hero!ques ·detivrerent les Israelites, qui 
jouirent a nouveau de la liberte. 

Mais les Israelites refuserent meme 
d'ecouter ces chefs humains que Dieu 
avait suscites afin de les conduire vers la 
liberte. IIs allerent apres des dieux 
palens et se prosternerent devant leurs 
idoles. IIs retournerent a ce qui semblait 
etre bien a leurs yeux, mais a ce qui 
etait mal AUX YEUX DE DIEU. Cha­
que fois que ces dirigeants humains que 
Dieu choisissait pour eux mouraient, les 
Israelites se corrompaient et retour­
naient plus que jamais a leurs mauvaises 
voies - des voies qui leur semblaient 
correctes. Par la suite, le roi de Meso­
potamie les envahit et les conquit, et ils 
devinrent ses sujets pendant huit ans 
(Juges 3:8). 

Dans cette grande detresse, ils crie­
rent a l'Eternel Dieu et promirent de 
Lui obeir si seulement II voulait les sau­
ver, tout comme les gens qui sont 
aujourd'hui clans la detresse. Dieu sus­
cita un autre dirigeant, parmi eux, afin 
de les liberer une fois de plus. Pendant 
quarante ans, ils resterent libres jusqu'a 
ce que ce dirigeant juste meure. Puis, 
"les enfants d'lsrael firent encore ce qui 
deplait a l'Eternel . .. " ( verset 12) . 

Ensuite Eglon, roi de Moab, les con­
quit; ils lui furent asservis pendant dix­
huit ans. A nouveau, ils crierent a 
l'Eternel en implorant Sa pitie et en 
promettant n'importe quoi pour avoir a 
nouveau la liberte. Et ainsi de suite, en 
faisant tout le temps ce qui semblait 
bien a leurs yeux, ils se mettaient dans 
une SITUATION DESESPEREE, puis 
imploraient !'aide divine, pour retrouver 
la delivrance, mais a nouveau ils refai­
saient ce qui etait mal aux yeux de Dieu 
amenant ainsi encore plus de chatiments 
sur eux-memes. 

Cela n'a jamais rapporte a un homme 
ou a une nation de faire ce qui est bien 
aux yeux des hommes, mais mal aux 
yeux de Dieu. Six mille ans d'ex­
periences faites par les hommes n'ont 
pas reussi a enseigner cette le<;on a 
l'humanite .. . . 



· DANS CE- NU.MERO 

* EDITORIAL 
Ce qui est mal pou~ vous peut-il etre bien pour un autre? 
Comment discerner 1e bon du mauvais? Voir page 3. 

* l'EXODE EN MASSE 
Dans certains pays - et la France est certainement du 
groupe - les mois de juillet et d'aout sont une epoque toute 
speciale; ils sont destines, pour ainsi dire, a un but exclusif: 
l'exode vers les plages ensoleillees, vers les montagnes a l'air 
frais, vers la campagne verdoyante: Mais s'agit-il reellement 
d'un repos? A quoi sert cet exode gigantesque? Voir page 5. 

* L'EVOLUTION prise au piege - dans une 
TOILE D' ARAIGNEE ! . 

Certaines araignees construisent des trappes qui servent de 
pieges; d'autres utilisent des appareils de levage. 11 y en a, 
parmi elles, qui peuvent glisser rapidenwnt sur l'eau; 
d'autres plannent clans l'air, construisent des embarcations, 
ou tissent des toiles. Lisez clans cet article qui donne 
vraiment a reflechir, comme !'evolution s'empetre clans un 
enchevetrement sans fin . . .. VQir page 8. ' 

* LISEZ LE LIVRE ! 
L'annee derniere, plus de sept millions d'exe'mplaires en ont 
ete vendus. ·Quarante societes differentes h mpriment, et il 
est impossible d'estimer exactement le nombre total des 
centaines de millions d'exemplaires qui ont ete edites et 
distribues. 11 a ete traduit - en totalite OU en partie - en 
plus de 1400 langues differentes. La BIBLE qui, chaque 
annee, est de loin le livre _qui se vend le mieux, est en meme 
temps l'ouvrage le plus imprime, le plus achete, le plus 
distribue GRATUITEMENT, - et LE MOINS LU! Voir 
page 17. 

* L'HISTOIRE de l'HOMME 
Chapitre 88. Samson se laisse vaincre par la tentation 
feminine . Voir page 23. 

* Les TERRES ARIDES -
Peuvent-elles itre recuperees a temps? 

Est-il possible d'amender a temps les deserts ainsi que. les 
terres qui vont en etre, afin d'ev~ter une gigantesque famine 
a un monde qu'effraye !'explosion demographique qui le 
menace? Void le compte rendu d'une conference inter­
nationale tenue sur ce sujet essentiel. Voir page 28. · 


